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linct du dévouement, Tardent be- naissait pas la jeune fille, la vraie
soin de protéger, de donner de la jeune tille, celle qui n’est ni une

J (oie... sotte Agnès, ni une roué \ et qui
—Ne pouvez-vous pas aller plus serait la femme exquise, tonte de

I A r*irn11mddimruir'n'adtuauaoi/awm . r vi*° • demanda-t-il au domestique, sensibilité • t de tendresse, l’amie, 
LA CIEO IMPRIMERIE D APTHABASKAVULL ; ,| levait, tfu hail (I- percer b s | lu MPur.tvllequi «ontiuui. qui cou*

ténèbres ; le relie t pourpre s'assom- j sole, cjui apaise, qui aime... Ah ! 
brissait. Evidemment, il arriverait celle-là, il ne s’eilrnynit pas de s’a* 
trop tard... Mais en même temps bandonner à elle, d** lui confier son 

Ique la buée rouge suspendue sur cœur d'homme vibrant et passion- 
le ciel perdait de son éclat, Tobies- né, son intelligence et son talent, 
sion qui l’oppressait diminuait de la retrouver sans co>»ti près de 
aussi de violence 11 ne lui pa- lui, dans la réalité et dans le rêvé !.. 
laissait plus aussi probable que le II marchait, marchait sans cesse, 
sinistre s»1 lût produit justement à soulevé de terre par son excitation 
Ruille ou à la Kosellerie, it quo 
Madeleine y fût exposée... Il sourit 
de sa propre folio comme d’un en­
fantillage qui lui prouvait la.puis­
sance de cet amour dont il ne se

Di; socks

M. A.J. l'Iamondonj mat chaud épicier, 
de Lebanon, N. H., épousait le 20 mi

$1.00 par an.—0.50 par semestre, 
née essa i rcinon t il 'a va ne©.
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10 ceutius la lient.

Le chemin s’allongeait toujours, 
sans lin, sous la voûte sombre de 
ses arbres bas et tordus qui inter­
ceptait l'horizon.

—Où diable suis-je ? se dit Nor-

Feuilleton du 21 novembre 1902
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(’online sa femme, il 11c compre­
nait guère l'engouement de sa cou­
sine et de son onc e pour ect artiste 
que, dans sa passion des choses 
sportives, il prisait un peu moins 
qu'un jockey. Il ne se rendit 
pas moins à 1 écurie et, après de 
longues perplexités, fixa son choix 
sur le plus inazette de ses bidets.

Depuis le moment où la tête 
rôtisse de François de b* II «me- 
Itère disparut entre les deux bat­
tants de la porte, b\s minutes pa­
rurent singulièrement posantes au 
sculpteur. Il avait peine à se do- 
miiPT, à répondr- à coup juste aux 
dissert Rions de M Marsolles qui, 
avec la prolixité d’un collection 
neur sntiîd'ot, lui détaillait la dé­
couverte laite par lui récemment 
d’une statuette de Tradier, chez un 
brocanteur de bas étage.

Mde de Wrtmlz était retournée 
au piano et jouait en sourdine tout 
en bavardant avec sa cousine Jane 
Les petits rir*s étouffés des jeunes 
femmes coupaient souvent le debit 
un peu'monotone du vi* ux Mon­
sieur, et hritaient sourdement l'ar­
tiste, car il devinait hi n qu'il fai­
sait les frais de ce papotag . visi- 
bleui* nt malicieux.

(’e tnalai e prit lin. Ou vint le 
prévenir que la voiture était équi­
pée. Hâtivement, il prit congé, 
indilièrent an sarcasme dont es­
sayait encote de !e éingl r Mde 
de Wnuitz sons les yeux railleurs 
de Jane de la llamelière M. Mal­
polies Taccompagna jusqu’au per­
ron et ne te là ha qu’a »rès lut avoir 
fait renouveler sa promesse de re­
tour. Enfin Norbeit put s'élancer 
dans le dog-cart Son «œur sauta 
do joie au j>r< mi**r tour il n*ue, et 
quand le léger véhicule eût franchi

déliait pas, dont il ne soupçonnait hurt, regardant autour de lm avec 
pas l’existence alors qu’il en était : une certaine anxiété. P.»s une mai- 
déjà possédé corps et Ame. C’était son, pas une Ame pour me rcusci- 
cotte force latente qui l’avait enve-igner ! Je puis être à cent mètres de 
loppé, rendu invuinérabb» aux sé-j la Kosellerie comme à trois lieues ! 
il notions jadis irrésistibles de cet tel 11 arriva eiilin à un candour, et 
jolie inélusino d’IIuguette, et ra- put découvrir un peu de ciel. La 
mené au souvenir de ses hôtes de nuit avait repris son opacité tran- 
la Rive, aux hypothèses qu’avait t quille. A peine une fumée rousse 
dû leur suggérer son départ extra- tachait-elle de sa vapeur un coin 
vngant, Norbert haussa les épaules j de cet initie use voile noir. A tout 
avec une insouciance superbe. hasard, Norbert se dirigea de ce 

La hAte d’arriver ne le talonnait côté, comme vers un phare, en es- 
pas moins fougueusement. Il lui tabulant les haies,sautant de sillon 
lardait tant de la voir, de lui dire en sillon.
au plus vite tout ce qui gouttait le; font à coup, il entendit un bruit 
cœur d’une joie douce !, Elle aussi de voix, et vit parmi les branchées 
l’aimait. De cela, il ne pouvait ; des lumières dansantes Ils’appro 
douter. Tour s’en convaincre, il |chu, ap rçul une petite troupe en 
n’avait qu’à se rappeler la scène du marche, et à la lueur des lanternes, 
matin, interrompue si maleneon- distingua des casques, des hommes 
treusement par l’arrivée de Mde de i traînant une charrette à bras. 
Wrantz, l’appel désespéré de ces —Où était le leu ? demanda t-il 
yeux tristes !... Fuis mille petites en bondissmt devant eux, sur le 
circonstances qui se groupaient... |ch» min.
Et c’était pauvre, obscur, quelle i —A la Yurpolièrc ! dit l’un des 
l’avait aimé, sans qu une ambition pompiers, (j<\ qu'a pris dans le ger- 
altérât d’un alliage l’or pur de sa hier. Tout a gril.é comme une 
tendresse... Oh ! Madi*l i ne ! Ma- boite d’allumettes, 
deleine !... —Suis-je bien loin de la Posel

1) • nouveau, il se souleva avec 1 rie ? 
impatience, fouetté par le désir Van fié à un petit kilomètre, Mou- 
véhément d’abréger vivement et! sieur... Mais si vous prenez o'te 
pour elle et pour le supplice dcjp’tite voyete, en marchant bon 
l'incertitude. i train, vous rattraperez ben Wl’sieu

— Tins vile, je vous en prie ! lit- le curé de Raillé. Il non* a quitté 
il au cocher eu lui glissant une)à la ménulc, après avoir lait la 
poigne » d’argent dans la m »in. | chaîne avec tout le monde.

L imite fouetta sa biqu qui, of- Norbert s’élança dans le chemin 
fensée, parut vouloir sViubal er,'qu’on lui indiquait, marchant a 
mais reprit bientôt son allure Iran- l’aveuglette. Enfin il peiçut de- 
quille Bientôt iném », a un croi- vaut lui le bruit d’un pas pressé, 
Miment de routes, la voiture stoppa un peu lourd, mais alerte, et un 
complèlein nt, prise dans un en- claquement de dtaperies mouillées 
conihreineiii de charrettes, de en- —lis'-ce vous, Monsieur le curé ? 
niions, de carrioles, de troup aux cria-t-il joyeusement.
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dont la foule emplissait toute la Une exclamation d’étonnement 
chaussée. lui répondit.

—C’est que c’est demain la luire —Comment, c'est Monsieur Nor- 
d«* iSatlly ! dit le domestique eu se bert, si je ne me trompe ! 
tournant vers Norbert. C’a va être En quelques enjambées, l'artiste 
comme cela tout le temps, mainte- rejoignit et rutila son bras dans 
liant que nous avons pris la grand** celui du pasteur.—Prenez garde, 
route mon cher ami ! dit M Vergeau

—A combien sommes-nous de d’une voix un peu enrouée, je suis 
Rutilé ? trempé des pieds à la tète, quoique

—A cinq kilomètres environ, j’aie retroussé 111a soutane... 
Monsieur Nous venons de pas-er —Vous êtes un saint, lit brus- 
Saint**(iaudelle. ijuement Norbert... Kl vous me

—Je tarai le reste à pied! lit vaudrez le Paradis... Ah! curé !j 
Norbert en sautant à terre. J’irai si vous saviez !... You> ne m’at- 
plus vite et je couperai a travers tendiez que demain, n’est-ce pas Y 
champs. Mais figurez-vous qu on voyait le

—Alors, bon voyage, Monsieur ! f \\ de là bis, a la Kive... et fou 
dit !•* cocher, tournant bride sans m'assurait que c’était à Kuillé...

toutla <rr'Te, qu'il vit filer à ses côtés plus «le raisons, tout en caressant Alors je n’ai pu résister. J’ai te 
lè/arbrès p> ncliés au-dessus d.*« |»OMrboiro «Istiis la poche koii lit •liô pour nc ourir

haies, il eut une vraie sensation de 
délivrance, comme s'il sortait 
d’une prison, il but avec délices, 
largement, l’air rafraîchi. Il était 
libre, libr*- de toute compression 
morale, de toute co 11 rai n te. libre 
de penser à l’aise, de relire en lui 
l’étonnante chose qui venait de s y 
révéler Et avec ravissement, très 
bas, dans l’ombre de la nuit, rete­
nant les syllabes comme pour les 
caresser, il murmura : Madeleine !

Comment ne s’en était-il pas

1 r ilet. — Ali ! cher Monsieur !... fit Tab-
Norbert foula le ,-ol avec plaisir, bé V e g. au avec effusion. que c’est 

car il lui était dillicile iL- r st«»r aimable a vous !... 
inactif, pendant que sa tête bouil-

dernier, Mlle Maria V. Deniers, ex or g » 
nistc, de St Norbert d'Artlubaska.

M. J. K Leblanc*, pire, vicaire à 
Viciotiavillc, cousin àu marié, a officie- 
a la incstc nuptiale.

Le chant fut solennel, mulu par les 
’dames du chœur de l'orgue et les chan­
ties qui tous s’étaient fait un devoir de 
se rendre afin de prouver par la leur 
kconnaissance pour celle qui les dirige, 
pi ndant t lois année, consécutives.

Les mariés partirent le même joui 
pour .Montréal et arrivèrent «t Lebanon 
quelques jours apiè<, oit ils entent ma- 
gui tique réception chez M. Jean l'I.unon- 
tlon, | ère du marié.

Les cadeaux qu'ils reçurent furent 
nombreux et magnifiques ; Userait trop 
long de lesénuméter in. Cependant nous 
tenons à mentionner les noms des dona­
taires.

Kvd M. A. Buisson, pire titré de St 
Norbert d’Aithabaska.

kvd J. K. Leblanc, vicaire, Yiitorja- 
ville.

M. et Mde lean l'Iaimmdon, Lebanon, 
N. II.

M. et Mde Wilbiod Uemer.L St Nor- 
beit.

I amide I. O. l'ainrbaud, Lebanon.
M. i\’. 1*. Nolin, Clan mont.
S»? il ton Co Concord, N. IL 
M. et Mde Willte l’iamond, Lebanon. 
Mde I*. J01 dan, Lebanon.
Mlles Adclia et Laura l'Iamomlon, 

Lebanon.
M. T. Laftrriére, St Johnsbury, \’t. 
Famille T. O. Plamondon. Lebanon, 
M. et Mde Nelson Langlois 
Miles Bédard et Brault 
M. et Mde Donat Béliveau 
M. et Mde |. Courtcmam be 
Famille Joseph l'hunondon 
M. Moïse Béliveau l%
Robeit JL Meeeh, White River Junc­

tion.
M et Mde D. Olivier, Lebanon.
M. et Mde Félix Painchaud, Ldianon. 
M. et Mile Napoléon Normand. St 

N01 belt.
M. Aimé Taquin, St No»bert.
M. los Noël 11m

Ml es A. et Ang. Drouin, St Norbert. 
Dr Massicotte,
Mde Alb. Talbot.
Mde T. Duval, Ham Void.
Mlles A et K. Libel, St Norlert.
Mlle L. Aile •*
M. et Mde J. A. Gagné 11 
Mde J. Laurendeau “
Mde O Tousiguant, Veiner, Ontario, 
Mlle R. Laurendeau, St Norbert.

Mlle Emma Poisson, “
Ml'e M. Hudon, St Paul de Cliestei. 
Mde Louis Hudon, Fcctcau’s Mills. 
Mde C. Lameudeau, St Norbcit.
Mile leuiiic Lafond, Central halls, 

R. I.
Mde A. Bilodeau, Kingscy Falls.
Mlle A. L.iurendcnu, St Norbert.
M. O Laeour.se, Lebanon.
M (ieoige Comtoi». Lebanon.
M Ile?» ( ii.iti.i, h.va et F. Tlainondon, 

Ia binon
M J. T. (îa.rity, Lebanon.
Mde Mack “
MM I) et R Béliveau, Lebanon.
Mde ( ) Latl »mme 
M. F. L Benoit 
Mlles Dion
M. et M de J. Courtemanche, Lebanon. 
Bridgman N: Son, Lebanon.
Mlles K. R Laroche 
Mile Belli fume 
M. Ian vi 1 Côlénr

Fainilh J B 1 geion 
Mlles Boneau 
Mde Boulé 
M. F.. Coutcmanche 
M. I. S. Leinay 
M. T. K. Buck 
M. S. Vaiidrcuil

n
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ComhiiMi du mères uc redou­
tent-elles pas ses cris Je détr esse, 
sachant qu’il ennuiera tout le 
monde jusqu’à ce qu’il s'endorme 
ou qu’il prenne sa nourriture. 
Tous cos cris font la terreur de 
toutes les mères inexpérimentées. 
Mme Gabriel Barnes. Six Miles 
Lake, Ont, rst une mère qui a 
appris, qui sait comment s’y pren­
dre là-dessus ; 0!le écrit comme 
suit : “ Mon bébé souffrait beau­
coup d’indig*stion ot était de 
mauvaise humeur ot sans pouvoir 
dormir. Je lui donnai plusieurs 
médicaments, mais ils 11e lui firent 
aucun bleu. Je mo procurai alors 
une boite de Tablettes Baby’s 
Own, qui le soulagèrent près- 
qu’iinmédiateinent et lui tirent 
tant de bien que je lie voudrais 
pas m’en passer aujourd’hui. Je 
recommande les Tablettes Baby’s 
Own à toutes les mèr *s coinino le 
meilleur remède que j’aie jamais 
employé pour les enfants.” Ces 
tablettes sont garanties ne conte- 
nir ni opiat ni drogue délétère et 
peuvent être données en tonte 
sécurité au plus jeune et au plus 
faible enfant. Vendues par tous 
les pharmaciens ou envoyées par 
•a poste, franco, à raison de 25c la 
boite, à tous ceux écrivant directe­
ment à The Dr Williams’ Medici­
ne Co, Urockville, Ont., ou She- 
nectady, N. Y.

DR J. H. VIGNEAU

^is-»-*.

V^i^rinairt*

TROIS-RIVIERES, P. Q.
G raduoet Médaillé do L’Université 

Laval de Montréal.

CARTES PROFESSIONNELLES
AVOCATS.

i». il. cor 10
A vocal

A Id'll .1 BASK A VIUK
Ancien Bureau de Laurier, Laver- 

une iN Gol fe, rue de l'Eglise.

J. A. HEBERT
notaire,

STAX FOLD, P. Ç.

u jii 6 I

( ondiiil souvent A ré|iuhc< 
nient <lc In .muni

(!rares maux de tilc% perte d'ajqiélit, 
vertige, palpitation du neur cl au• 
1res douloureux symptômes suivent.

Les travaux de la femme de 
ménage sont multiples et souvent 
ennuyeux et il n’est pas étonnant 
que la santé d’un si grand nombre 
cède sous Belfort. Aux teinuies 
faillies, fatiguées, épuisées, de par­
tout, l’hihtoire de Mme Geo. L. 
Iloiton, la femme d’un cultiva­
teur bien connu demeurant près 
de Fenwick, Ont., arrive comme 
une un ssagèr * d’espérance. A un 
reporter qui lui parlait de ce sujet, 
Mme Fenwick adit:—“Oui, je 
sms heureuse de donner mon té­
moignage concernant le grand 
bien qui m’ont fait les Pilules 
Poses du Dr Williams, vu que 
mon experience pourtait être utile 
a d’autres malades, il y a une cou­
ple d’années, ma santé commença

Z. DUCHARME
marbrier

VICTORIVILLE

d. S D0U0ET
>11

1 ü » i M'a

Htimui : prè* du piUii de justice.

J. E. PERRAULT
A E • I ■■ » - ■» « w m ma Ma M'a

Bureau: Ku face du Bureau du Poste.

Ouvrages en marine 
et en granit, Monu­
ments, Epitaphes et 
Poteaux pour l'cntou 
rage des lots, etc.

Une visite est soli i- 
citée.

31 juillet,1895.—1 a.

Meubles

M. PAUL '
Jl n relui ml

i»<> VICTORIAVILLE

À l'honneur d’informer ses nom* 
hreuseN pratiques et le public en 
générul qu’il n fait d'importantes 
unélio ations dans son

MEUBLES DE SALON

Assortiment pour salle A dîner

J Cl
Jk

Sols |)our chambres A coucher 
Springs et matelas.

.1
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Mgr Bnichéii, rtmlinal

eda je me trompais, ear je conti­
nuai n empirer Mon c(i?ur coin* 
tnctiça à battre violemment au 
moindre clfort ; la nuit mon som­
meil était interrompu, et, finale­
ment, je contractai une mauvaise 
toux ; je pouvais à peine faire le 
plus léger travail dans la maison. 
Une tante, d’Angleterre, qui avait 
été malade, m’avait écrit que les 
Pilu es Poses du Dr Williams 
t’avaient ramenée à la san’é, cl je 
décidai de faire l’essai de ces pilu*

HECTOR CAUDET
4 K

Iturmu : CIm*e M. O. (itiuAct, ttuirbrior.

LA •KbU; A (JAItACAU
N O T A IR ES

Arlluil)usluivill4>
I.. C , N. I*. c. H. 0>ltXKAU| li. ],. I.

C. A. CAUVREAU
NOTAIRE

A</enl ilt■ te Gic. d'Assurance ! u 
“ Queen 11

FELIX CORMIER, L.L.B
NOTAI H i:

Corn m maire de la C. S. D. A.
ANMiraii4'4‘ : vie et leu.

Hecrélairc- 'lVésoricr.
WICKHAM OUEST, P. Q

25 juin 18UÜ.— la.

J. F. PARÉ
notaire

ST-CYRILLE DE WEND0VER

J. E. ”, M.D.L.
Mé(l©Hiht1liiriirgl©n

Hue de C Eglise, • - Arthabaskavillc
Ü üuOt’94—1 nu

L. A. DUFRESNE
i.vui:xii:i!k .Tvn,

Ar|M‘ii(t‘iir I*r4»vi,i4>litl i l 
i'éilérnl,

Minibri ile IMiiovintloii <U-a liiginlcum C’ir
du CanudH

/•

noi.i.u'itkhk 11 k liai;vein 
Bureau : 55J rue King

NIII ItltltOOKi:, I*.
r«U-|>liour flellHIO.

St LAWRENCE HALL
N os. 13 5 5 139, RueSt Jucques,

UK Nil Ÿ JÏOQAN,
Propriélair*

laTIAtol le mlem connu de InPu^mtce du 
LitundH — Jan P4.—1b

Home, I L— Mgr Bruchési, arche- 
— lin(iu, gra c à Dieu, tout va vêque de Montréal, qui est main- 

lounait d’une telle etlerveseen •<». bien chez uie> ami> de K ni le et... | tenant à Porno, est considéré coin- 
Chaque pas lui donnait la sensa- à la Kosellerie !... ajou'a Norbert, me le nouveau cardinal canadien 
t ion satisfaisante de le rapprocher jetant cette fascine pour arriver au j le plus piobabt**, en remplacement 
du bonheur. Il se jeta dans un sujet qu’il brui li t d’aborder... cl u cardinal Taschereau, décédé en 
petit chemin dé travers*», avec —Non... pas à la Kosellerie !* 18Î)D. 
l’idée confuse que cette venelle soupira le vieux prêtre. Mlle

riüKmM à victoitmiLii

pin

Dr F. M. PELTIER
Meclecin-Chirurgien

PHARMACIEN

douté plus tôt ? La veille encore, , . ...
songeant à elle, à leur prochaine| «voir .1 antre l*ut que o-lm-la.
séparation, il s’était pris à regretter 
de n’avoir pas une sœur comme 
die. Ce qu’il ressentait à son

(liait dans la dirootio t de la Posel* Olympe est dans L*s larmes, ce 
lerio Dans le tourbillon mngi(|iie hoir...
qui l’entraînai:, il lui semblait que —Que lui arrive-t-il donc ? 
tonies les voies no devaient pas

l ue lampe fait explosion

%, il* p , . . i hot lord Mmes, 11.—Un acci-MiUleleine barguot »*t son pere , . . . , ..... 3 1 dent très grave est arrive, mer, asont partis tantôt... r,M ... , y,. i ,Au-dessus de sa tète, par delà L’artiste s’ar.èta net. i h !iuTl °., "***%'*
les branches noires, entre e.s nu »s —Comment, partis !.. Mais iLs ! ' * / K ÎT 18 */.. x.î!1
déchirées, une e’oile clignota, lui devaient rester encore deux jours ? k a * t ne JPV1 u ^ t 11 0

t'nnrd ressemblait .si peu aux
« son rry . f , ,....... '* • ....... ;’ " r".*1 Delhle a Lu . xplosion et b s vête*x mou* rappel int la souee ou il avait ,h- -Oui, mais ils ont <hqe..im a la .......... r ............... .............. .— — i................... - i m i .... i ... „ p n ' ' m n s de l'iiilorlunoc avant îiri.sveinent? tumultueux de l’amour » »; Kosollerie avec t homme d ali a. res j celle.oi lllt „||Veuseim.nt brû-

ébranlé tout son être, dans l’alarme «vaii dit «le U;uth ot do lloo/.... E le ruisonnoumut n'a pu le lléehir.
rccdito c'ait triste et humble Hélait bon Vous savez, nue ulee de malade...
' Madcloinc ! Mais il l’aimait !... et la lit heureuse !... 11 est bien probable que le pauvre

—Oui, murinnra-t-il pressant homme ne reviendra jamais à

qui me reudaieni la vie si misera- . * 11 »><nttr 1 t.n<
. . .... . . plu |niblic et il firoinet satisfaction,

ble, cesseront, mon appétit revint, | uno visite sollicitée.
et je pus de nouveau faire facile­
ment mes travaux de ménage Je 
s rai toujours reconnaissante en­
vers les Pilules Poses du Dr Wil­
liams pour le bien quelles m’ont 
fait, et je les recommend rai tou­
jours aux personnes malades ”

Los Pilules Poses du Dr Wil­
liams ont obtenu d’aussi bons 
résultats chez d’autre-» homilies et 
leimnes malades, (t les nombreu­
ses victimes de maladies dues à un 
sang pauvre et aqueux, qui ess»ie 
ront, Miivaut les directions, les 
les pilules, seront bientôt dans la 
voie de la Haute et de la force. Des

Drogues et Remedes de toutes sortes
mittifN Houicf*

*' Hom'N 
“ Mor»

I* rod ni In (lihiilqtirft 
do Vliinlirs 

llullr de a*lit, do 
Hrnttdy.

OBJECTS DE TOILETTE, PARFUMS, SAVONS

târCoiiMil tniioiiF et viaitei it (billet heart.

Hotel Grande Union
VI€T»KIAVII.L1|<.

/

( : ' à m fe.'L. . • ■ ■ ■> )■*. J'fij •'
r •, J . ' i 11 n ■

>b f»

^'ai^ il comprenait subitement
qn clic lui était devenue plue chère «wore Je ™ »",!r R»'ll«*.

Ëveillc-toi, Bébé !
que tout an monde... Jamais ce|ox».uuion, oui... je te ferai heu- Noil» ri Uys avait quitté le liras
désir de tondre sa vie avec une ren»»*.... d M. Vergeau et «'bemitmil, la
autre, do tenir blotti un être aimé Do s. eanm-, tl /..till a les ro .ecs 1ère basse, lout » coup, il de* 
contre son sein, de abandon..,-r avec un |««yenx rire. A llérilure ou manda :
en toute confiance à une tendresse >« n'"rlir • ••• h,a"'*e . (,,! su“ . —test demain la foi rode Sai.ly.

l’ii noti%«*iiii plan pour Ivn
•iièn-M

On devrait fuira en sorte que le
9 *11 IM# • . % ^

" lir Williams Pink Pills for Pal 
People,” soit sur l’enveloppe qui

loyale et sûre ne l’avait ainsi pos* esprit, ce*, stupidités débitées gn- Le père Tommery doit o^rtuinc- Tm" “èt^uon
sédé... Les fantaisies sentimentales) veinent, nntrelois en ax.omes ment y aller. A quell • Insure dots ' l ) ' n idemïl Véihlier

,i vous a vit»*. I dt (le je attendre sou coche t *• . erreur, u ucvraii stN»iiicriusquo-là traversaient son cerveau ooinme i atnom vous a vue. ntt «te 
sans dominer ron cœur, et eetto renvis.-r tous les raisoiii.emeut *
fois, le contraire se produisit... ( un homme .... A pioseat, il siu- 

i. ^;#iA avait nA. (lignait coutrc lui-même d avoir puc étaitpar la pitié, qu’elle avait pe

(A continuerJ
gai, joyeux, plein de vie, rafraîchi 
par le sommeil, disposé a passer 
une bonne journée.

vend pas ces pilules, écrivez à la 
Dr William’s Medicine Co., Brock- 
ville, Ont, qui vous enverra, fran­
co par la poste., moyennant 50e la 
boite ou six boites pour $2.50.

*ii*tnc m (bon nu aii'l le l'Iiêtel Doucet) nu ccn 
ra «les ntriires, eir pincement 150 x 00 pds. 

Conditions faciles,
S’adresser 5

FRANÇOIS LEnOUX,
Sellier,

rieiiilfille

siRH

LUDGER PERRAULT
Propriétaire.
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N. Copain ut " La Onestion11

“ L’Kchc des Bois Francs " est d’une 
fécondité admirable.

Dans un mois, il a mis au inonde trois 
écrivains également bien doués et remar­
quables par leur science, leur érudition 
et surtout la force du raisonnement.

Chose étonnante, notre confiérc sup­
porte bien une telle fécondité.

On a prétendu, il est vrai, en certains 
lieux, qu’il suivait une marche descen­
dante. Nous ne pouvons nous ranger à 
cette opinion.

Pour nous, la palme appartient au 
dernier né : Monsieur Copain.

Esprit fin, délié, prime sautier, Copain 
excelle A trancher les nœuds gordiens, à 
élucider,* A trouver une “question”. 
Chercheur opiniâtre, la science n'a pour 
lui aucun secret.

code de procid ire qui nous a été donné XTAT L'U I / il L'ÇJ parla législature qui (ait les lois, %t £SU1,jC' OUbALKife 

arrêtez-vous, tous les intéressés A la 
faillite vous en supplient, à ce malheu 
reux article 890, si méconnu. dépêches nous apprennent ce

Quand une longue et pénible étude matin que su W 11fml Laurier, lady Lan 
-ous aura nernib d en connaître toutes rier, sir William Mulock et M*. Henrivous aura permi 
les ricin sses, toutes les ressources, ce 
ne sera plus la peine de dire que le 
jugement du 6 octobre en est un “ co­
casse, (pii ne tiendrait pas deb >ut cinq 
minutes devant la cour de révision ; " ce 
ne sera plus la peine d’aller en révision 
pour perdre temps et aigent.

Ne manque*/, pas de < omimmiquer aux 
let leurs de l’Kt ho le f uit de v<rs recher­
ches. Le titre de votre correspondance 
est tout trouvé : “ las surprises it les 
déboires d'une révision. ”

A l’œuvre donc.brillant Copain Prenez 
courage en pensant que le résultat de 
vos études devra profiter même A la 
banque de Québec.

La délégation des marchands de bois 
a demandé à l'honorable M. N. S. Parent 

Jurisconsulte profond, il peut, au I de porter de 65 cts A $1 90 le mille pieds,
cours d’une savante dissertation légale 
vous parler, de “ pi nie uninnnicnne," 
du Mont Pelée et de la Martinique. 
Et que sais je encore !

Le tableau n u rien d’exagéré. El si 
vous voulez vous convaincre, lisez l’ar 
tkle qu’il publie dans “ L'Echo des 
Bois Francs" la semaine dernière. Vous 
serez étonné

Copain a trouvé “ la question ”— 
que nous discutons depuis six semai- 
lh s !

Après de longues et arides recherches, 
ii a enfin compris de quoi il s’agit, et 
vite ii s'est répandu dans “ L'Echo," il 
a déversé sa science juridique, et autre.

N’anticipons pas.
Tout le inonde connaît l’origine de < e 

débat.
Un correspondant de“ L'Echo " avail 

jugé bon d’attaquer certaines personnes 
et de critiquer une ordonnance de la 
cour supérieure remettant nu shérif la 
vente des immeubles dans cette affilié 
de A. Gagnon & Cie.

L'Union a défendu la position piise 
par la cour, et a pris le fait et cause des

le droit de coupe sur L- bois de pulpe 
exporté aux Etats Unis,

La réponse a été négative. Le pre 
niier ministre a dit aux marchands de 
bois : “Ce (lue virus vomi/., c’est de 
foic< r les Mnéîicains A veui fabriquer 
leur pulpe ici. Eh bien, par le moyen 
(pie vous proposez, vous allez manquer 
votre but. Vous visez voire concurrent 
américain ; vous tuez le colon canadien. 
Est ce li ce que vous voulez ?

L’explication est bien simple. Le 
droit de coupe ne peut-être prélevé que 
s ir les teires sous licence ou sous billet 
de location. Il ne l’est pus sur les terres 
patentées.

Voyez donc ce que vous me deman 
d< z. S jVIéve le dioit de coupe .1 $1 00, 
ce sci « $1.90 que le colon pauve aura A 
payei, tandis que les spécul 1 leurs qui 
depuis quarante ans ont accaparé des 
étendues considérables d: territoire, les 
geiu qui ont les moyens d’aï licier des 
seigneuries entières, n'ont pas un sou à 
payer. Ceux-ci poarro il continuer a 
vendre ieui b »i> 4 a 5 piastres la corde, 
et a • ôte d'eux le peut colon, qui compte

Laurier sont ariivés a Hot Springs, 
mercredi avant midi, iIs sont descendus 
à l'hôtel Homestead.

Sir Wilfrid paraissait en bonnejsanté.
Sir Wilfrid et ses compagnons de 

voyage sont enchantés des scènes pitto­
resques de la nature a Hot Springs. L’air 
est bon et vivifiant.

Tous les jours Sir Wilfrid se livre à de 
longues marches en la compagnie (L* Sir 
William Muloik, et de son frère, M. 
Henri Laurier.

Espérons que l'air de ces montagnes 
ramènera notre éminent compatriote 
promptement à la santé.

Sir Wilfrid Laurier a atteint hier sa 
soixanle-et-uniémc année.

Né à St Lin, le vingt novembre 1841, 
fils d’un modeste arpenteur, il est au­
jourd'hui, grâce à son travail, l'un des 
hommes let plus en vue de l’Empire 
Britannique.

Les canadiens de toutes origines re­
grettent vivement que le premier ministre 
ne puisse fêter l’anniversaire de sa nais­
sance en ce pays.

Sa santé fortement ébranlée l'a obligé 
à aller prendre du repos sous un soleil 
plus clément que le nôtre, A cette saison.

Tousses concitoyens lui souhaitent un 
rétablissement prompt et entier.

Au nom des lecteurs de 1/Union i»ks 
Cantons dk i/Est, nous offrons à Sir 
Wilfrid Laurier nos vœux les plus sin­
cères de bonheur et de longue vie.

En fait de caries, papiers A lettre, et 
autres fournitures pour impressions de 
luxe, nous avons A PUnion nus Can­
tons nu u'E.vr ce qu’il y a de plus 
nouveau, venant des Etats-Unis et de 
France. Demandez nos prix.

itiJj 1

M. et Mde Milton MacDonald, de 
Montréal, étaient cette semaine les hôtes 
de leur gendre, M. Auguste Bourheau, 
de Victoriaville.

Une dépêche de Toronto non-» ap­
prend que le gouvernement de cette pro­
vince a accepté la proposition d’un 
syndicat des Etats-Unis, relativement A 
l’établissement de (2.000 colons améri­
cains dans le Nouvel-Ontario.

L’invasion américaine se poursuit.

Mlle Christine Kaimillc est en pro­
menade chez Mlle Crépeau.

w* M

Mile Hurtubi.se, de Montréal, e-.t 
depuis quelque temps en promenade a 
l’Hôtel-Dieu de ce village.

Nous sommes heureux d’annoncer A 
nos lecteurs que tous les nouveaux abon­
nés, qui souscriront maintenant A la 
Revue Canadienne pour l’année 1903, 
recevront gratuitement tons les numéros 
de l’année 1902, ce qui forme un joli 
volume.

Mlle Pelletier, de Saint Ferdinand 
d’Halifax, est retournée chez elle après 
quelques jour-» de promenade chez son 
amie, Mlle Gabrielle Méthot.

Il y a eu assemblée politique et agri­
cole, meicredi, A Feetcan's Mills. MM. 
L. Lavergne, depute de Diutnmond et 
Aithabaska, cl W. Tobin, députe de 
Richmond et Woife y ont pris paît. 
Tous deux ont parlé de la politique 
fédérale. Après eux, M. Mortureux 
du département de l’agriculture, Ottawa, 
.1 fait une conférence très intéressante 
sur l’agriculture.

personnes qu’on attaquait ainsi là» lie j sur le n venu (H son bois pour so soute 
m* ni et faussement. 111 r pendant son défrichement, n’en

Nous soutenions que la cour avait le tout liera que $2 a $2 30 ia coule. Coin 
droit de rendre le jugement du ô 01 to-1 nient voulez vous qu'ii paie $1.90, lui
bre, qu'elle avait bien agi, dans l’intérêt 
des créanciers, des faillis et du public.

La cause du retard, disions-nous, 
n’est pas cette ordonnance, mais la 
demande de revision faite pir te cura­
teur.

C’éinit là, avons-nous toujours pens *, 
tout le débat.

Les intéressés A l’affaire ont cru de 
même que IA était le différend.

Erreur profonde. Nous nous sommes 
tous trompés. Copain a paru, et il .1 
fait une découverte.

Il ne peut pas être question de l'or 
donnante du 6 octobre, ni du retard 
apporté par le curateur. Il ne peut pas 
même être question des succès (pie le 
uirateur a ol tenus devant la roui de 
revision, la seule question, la “ question" 
en un mot,—tenez-vous bien le» côtes— 
est “que le juge peut autoriser le cura­
teur A vendre des immeubles.’’

Et, Copain fier d: son huccèi, sV-st 
écrié : “ eureka ; je l’ai trouvée.

Quelle découvcitc î Et, diie que “ ce 
droit existe depuis 30 ans ’’! Comment 
se fait-il (pic M. le copiste si bien inspiré, 
disait-on, n'ait pas trouvé cela de suite ?

Copain ne pouvait laisser ses lecteurs 
sous le poids d’une semblable découverte, 
sans un mot d’explication.

En homme sérieux qu’il est pour 
monder aux yens toute sa raison, il 
était tenu d’indiquer A quelle s > iree il 
avait puisé un tel renseignement.

C’est ce qu’il a fait, car, après tout, il 
n’est pas égoïste, pas même mesquin

Kt onctueux, souriant, triomphateur, 
il a ou veil le code de procédure et a mis 
le doigt sur l’article 879.

Ce n’était pas assez, il fallait aller 
plus loin.

Et alors l’article 880 s’est dévoilé. 
Emu, ébahi, notre savant a lu : “ les 
deniers réalisés par le curateur etc."

C’était suffisant. La lumière avait 
désormais illuminé son front, et de nou­
veau il s’est écrié :

41 VoilA la question," avec deux p >ints 
d'exclamation.

Enhardi par un tel succès—tan* il est 
vrai que l’appétit vient en mangeant— 
notre jurisconsulte, soupçonnant peut 
êue que l’auditoire n’était pas bien con­
vaincu, a poussé plus avant ses icclicr-
•C.llS.

La fortune a souri A son audace.
Kt ne voilA-t-il pas qu’il trouve en :ore

pii a dej 1 de la peine A payer 65 cts ? 
L** résultat s uai qu’il ne punirait plus 
vemlic une seule bille, tandis (pie ses 
heureux voisins, propiiélaiœs de lo'.s 
patentés ou de seigneuries, accapare­
raient tout le comme-n.e

Fasse encore si la surtaxe demandée 
avait pour ifL t de paralyser l'cxpoilu­
tation de la matière première. Mais il 
y a assez de lois patentés et de scigncu 
lies pour alimenter l'exportation pour 
dix ou quinze ans a venu Les iudustiiels 
américains ne lieraient donc pas forces 
du loup.1 transporter ici leurs man 11 * 
factures ; ils auraient dix ou quinze ans 
pour y penser il se pourvoir autrement.

Le but serzit indiqué. Vous auriez 
tout simplement poite un coup mortel a 
la colonisation ;iedmts a laumèie noire, 
perdant tout espoir de jamais libérer 
leuis lots it de devenir piopiiétanes A 
Ieui tour, les i ohm*» reprendraient le 
eh- min (L* l’exil.

Les mesures radica'es comme celle 
qu'on piopose ne peuvent avoir d’effet 
(pie si elles sont d’application générale :

Celle-là serait paitiale, injuste pour 
le plus grand nombre ; elle ciéerait une 
classe piivilcgiée, enrichirait les riches, 
appmvriiait ies pauvres, et surtout 
manquerait son unique tut, (pii est 
d’.iirèter l'cxpor'.atious d.-s londins a 
puloe.

Le remède serait pire que le mal."

I;a France d rAiiglclerro

Mde L Rainville et Mde IL G.uidet 
étaient au village celte semaine.

Il nous a fait plaisir de voir que Mde 
Gaudet se rétablit lié-» vite de U si grave 
maladie qu'elle vient de subir.

M. Gustave Perrault, avocat, de Ko 
berval. était dimanche l’hôte de son 
fié*e, M. J. K, Ferrau11, avocat.

Une revue f ançaieo vient de publier 
une étude liés documentée sur les rap 
poils anciens,actifs et qui, mieux connus, 
sei viraient A dissiper entic les deux 
grands p-* y s toutes espèces de malen­
tendus.

Le “ limes " commente tel article cl 
conclut ainsi :

I.'Angleterre doit à la Fiance son 
culte de la liberté. Sans Guillaume le 
Conquérant et 1.1 façon dont il partagea 
ses u*rre<, l'émancipation delà bour­
geoisie uiig'aiœ n'aurait pu avoir lieu, et 
IA m.- anglaise n’aurait pu avoir lieu, et 
lame anglaise ne *»e serait pas de long 
temps empreinte des aspirations vers la 
jws.u e et la liberté...

• • * • »

Sir Wilfrid Laurier

•* L’ Angleterre a besoin d'un ami. et 
<1'K* CCS deux articles 879 et 8So - soin .-, t m tout imliq'jo, cVst la France." 
l'a-u» ro d'hommes compétents," et riu'i s : , ... . .

•ont ete passés par “la législature qui >‘c ‘ l,cr""s ,lc cro,:c 'lu< '« 
fait les lois," par la législature, enfin, (lu* précédé! t, le “ limes " rctléte

*“ qui nous a donné notre code de pro-. l'opinion de tous les Anglais éclairés, 
cédurc. ”

Imaginez donc une 44 législa tire qui 
fait les lois ! "

JusquJici l'on croyait généralement 
que les lois étaient faites par les be- 
ccaux.

Cette erreur a vécu. Impossible de 
l’entretenir plus longtemps.

Dites-nous, ou moins, brave homme, 
où se trouve cette 44 législature qui luit 
L s lois." Existe-t-elle encore, ou est- 
elle chose du passé.

Mais, (dira-t-on, i.'Union n’a jamais 
prétendu (pie le juge ne pouvait autoriser 
le curateur A vendre les immeubles ; il 
ji’a jamais soutenu que les lois étaient 
f nar autre chose qu'une legis­
lature 1 i,v .Koti%’4*t*niu l’ontiIV i*l le

Nous le savons bien. Aussi fallait il |>iTiaaicr»aaaiaiUflrc
*"ute la finesse, l’intc ligence et les cou- | # ..
ntsTtnccs d’un Copain pour tirer semb a 41

M. A. Brissette, niait ce de » oste, de 
Fi inc:eville, était ici mardi

Un français, M. Tilg.it, était de pas­
sage ici lundi, il se dit être le célébré 
diansonnier Dominique Bouiiaud, colla­
borateur de Xuina Blés «t Lucien Bover.

•ceplion toute intime, dimanche 
dernier, chez Mde L. I’. C épem.

Mardi, le 23 novembre, A Sherbrooke, 
M. Albert F. Dorais, avocat distingué 
de Montréal, conduira a l’autel Mlle 
Bella Cabana, fille de feu II. C. Cabana, 
en son vivant avocat et piotonotaire du 
district de St-François.

M. Albeit Dorai? est nés avantageuse­
ment connu dans le monde légal où il a 
su, bien que jeune, se créer une position 
enviable.

M. Dorais est le frère de Mde J. E. 
Méthot.

Nous avons appris avec ( hagrin que 
le jeune fils de M. le Dr Belleau, Fer­
nand, avait c*e oblige de subir une opé­
rât ion assez grave a 11 gorge.

M. le Dr Belleau s\si rendu A Québec
mercredi pour assister a cette operation c*u 12t'mc r* ’*(1 
qui a très bien réussi. Joseph Trudel A Noël St Laurent p

Mde Belb au est actuellement A ( )uébec Bulstrode. 
auprès de son fils. ' | Haine Victorinc Vigneault A Octave

Hébert, 41-105 Bulstrode.

M. F. J. Chartrand, comptable, de 
Montréal, était en ce village hier, au 
sujet de certaines faillites où il agit 
comme curateur.

M. J. Â. Hébert, notaire, de Prince- 
ville, était de passage hier.

M. Achille Marchand, de la banque 
Molson, A Victoriaville, ét.iit ici hier 
pour prendre part â une assemblée des 
inspecteurs de la faillite Brunelle.

Plusieurs jugements ont été rendus 
cette semaine. Le plus important était 
celui rendu dans la cause de IL W. 
Petrie, de Toronto, vs la compagnie 
Savoie-Guay, de Plessis ville. C’est la 
compagnie Savoie-Guay, qui a eu gain 
de cause.

Il est décidé, parait il, qu’Arthabuxka 
gardera le pensionnat des Frères du 
Sucré Cœur.

La cour du magistrat si g - a ici Ls 25 
et 26 novembre.

De passage cute semaine: MM. V. 
Dionne, St Paul de Cluster, Auguste 
Provcncher, Fetleau's Mills, M. Ross, 
Reedsdale, Pierre L'Heureux, Stanfold, 
F. X. Bisson, marchand, F. H. Préfoi- 
laine, Lystcr. Firmin Prrizeau, commer­
çant de bois, Bekeil

ON DEMANDE.—Un apprenti f>r 
geron. Un homme d’une année ou deux 
d’apprentissage sera préféré.

S’adresser a M. MéJéric l’ar is, Artha- 
b isk.t ville.

MUTATIONS EN fit E ES AU BUREAU
I ) ’ E N U RG 1ST RK M EN T DU COMTE 

D’AKTIIAB.VSK DU I t NOV 
1002 A U .21 NOVEMBRE 1002.

VENTES

Joseph Lhbbé A Paul Tourigny, j). 459 
Ste Vietoiie.

Venccslas Dionne A GodfroiJ Daigle, 
p. 22 St Paul.

Napoléon Campagna »i Wi fri J Morin, 
393 et 394 Ste Hélène.

Edouard McCr^a A Achille Marcotte, 
l/, N. E. 100 Horton.

Alfred Piché A Klie Pich', p. est 745 
Bulstrode.

Le rapport ollh iel des banques d épar­
gnés du gouvernement démontre (jue 
durant le mois de septembre les dépôts 
ont été de $251,167 et les retraits de 
$290,239. soit un excédent de $39,072 
des retraits sur les dépôts

Coudre do

* *

Echos des dernières élections :
Trois citoyens franco-américains ont 

été élus A la législature du Montana, le 4 
novembre: MM. F.-J. Pelletier, de 
Butte-City; L.-S. Beaudiy et Frénéric 
Gagner, de Deer- Lodge.

*A A
Une dépêche de Rome nous apprend 

que Mgr Chapelle a recommandé au 
Pape de nommer Mgr Sbaretti, ancien 
évêque de la ilivanc (Cuba), délégué 
apostolique au Canada, en remplace­
ment de Mgr Diomède Fakonio, trans­
féré A Washington;

Il avait d’abord été question de Mgr 
Za!e»ki, en rapport avec la délégation 
apostolique du Canada ; mais ce piélat 
ayant décliné l’honneur qu’on lui desti­
nait parce que le climat rigoureux de 
l’Amérique septentiionale ne lui disait 
rien de rassurant, après avoir passé dix 
ans dans l’Inde, le nom de Mgr Sbaretti 
aurait alors été proposé A Sa Sainteté 
Léon XIII et appuyé fortement par 
Mgr Chapelle.

KA *
Le terme désir Olivier. Mowat, lieu­

tenant gouverneur d’Ontario a pris fin 
mardi dernier, le iS courant 

Il occupera cette position quelques 
mois encore.

*A *
On lit dans " L’Etoile," Mags. 4
“ E’on ne saurait trop recevoir sur 

cette tendance de beaucoup des nôtres, 
dans le peuple, A s’américaniser de 
langue, de mœurs, d’intérêts et de senti­
ments. D’autre côté, il semble y avoir 
un parti pris chez nos gouvernants de 
nous ravir notre caractère national, de 
nous décanadianiser. Pour faire face «i 
ce double pci il. il convient de cultiver ? 
l’esprit patriotique, l’esprit religieux et 
l'esprit d’ordre dans la vie civique ; 
mais pour mener de ft ont ces trois ver 
tus théologales du patriotisme, il faut 
être citoyen, c'est-à-dire qu’il faut être 
naturalisé."

W-A A
Plusieurs colons ont quitté ces jours 

derniers le comté de Cornwall Stormont, 
province d'Ontario, pour aller s’établir 
dariH la vallée de Metapedia, A Uau- 
sapscal. Voici ce qu’i’s ont dit au 
bureau de colonisation de Montréal :

14 Lu comté de Cornwall Stormont 
état favorable autrefois au commerce 
de bois ; mais aujourd'hui, au point de 
vue de la culture, tl ne vaut plus rien, 
et nous désirons icvenir dois la provin­
ce de Québec, oiï on trouve toujours 
un endroit que le colon peut a la fois 
déficher et cul» 1 ver avec avantage."

en vente a vingt-cinq dollars
CHEZ

J. B. OUELLETi
ARTH AB ASKA VILLE.

Septembre 1902

UNE BANQUE A LA MAISON

VOUS

AVEZ

LA

CAISSE

NOUS

GARDONS

LA

CLEF

Cela ne Coûte Rien
La Banqtto do Québec annonce! qu'elle a adopté le svatèiuedc bumiuofi auxiliaires 

pur lemjuellefl Ich personne» qui désirent économiser leur menue monnaie, peuvent le 
faire facilement par Puccumulatiou et les dépôts d’une manière qui leur soit profitable, 

Leb petites banques d’épargnes telles qu'indiquées par l'illustration ci dessus, sont
fortes, en acier, et munies d’une bonne serrure qui ne peut être ouverte, excepté A la 
succursale de la banque de Québec, où les dépôts peuvent être faits.

Four $1.00 chacune, la banque de famille est louée à ceux (pii se proposent de faire 
des dépôts placée en sécurité, et par conséquent, remboursée sur le retour de la botte en 
bonne condition.

On peut s’attendre â ce que la personne louant un petit coffre-fort, l'apportera à la 
Banque uu moins une fois par mois, pour (pie le contenu soit misa son ctédil ; l’intérêt 
accordé est de 3 pour cent par année, sujet aux conditions contenues dans le livre que 
ladite personue recevra.

On peut se procurer ces coffrea-forts iï la Banque de Québec, Québec, ru 1 S t 1 t y 
llite-Ville etSl-Roch, rue Ste-Catlioriiu*, Montréal, St-Geor^es, Beauce, S t II • 1 n 
Montréal, Victoriaville Thetford Mines et St-Romuald.

La lutte à Àrcrentcuil

M F. T, Savoie, gérant de la compa­
gnie Savoie-Ttuay, de Fit ssisvilie. était 
ici lundi.

Le succès de la candidature de M. 
Christie, candidat libéral dans le comté 
d’Argenteuil, est assuré. De toutes les 
parties du comté ar ivent les meilleures 
nouvelles. M Ferley sera désappointé

Vl , 1 — - vt . jàcoupstV. En 1900, le parti conserva
Mar,-cl Desprès a auui N.urlt, |» .-3 . itoir, en convention, a rcfi.é de le choi-

sir comme son candidat. Ayant jeté les 
yeux sur le comté de Russel, Ontario, 
M. Ferley réussit A se faire accepter 
comme candidat, mais le jour de la vota­

it nous fait plaisir d'apotendre que M. 
l'éiix I)uinoi.t, (pua été bi giaveuienl 
malade (Fs lièvres typhoïdes, >e rétablit 
promptement

A Oit. wa. su Wilfud a reçu, diman 
ch-, la visite de plusieurs de ses collè­
gues et amis. Dans l’après midi, il a 
fait une visite d’adieu a Mgr Fakonio, 
délégué apostolique. Le premier minis 
ire c>t parti lundi après midi pour Ilot 
Springs, Virginie, avec ladv Laurier et 
M Ht: nri I a irier. Il sera absent pour 
trois semdiits. plus ou moins. On 
espère qu'il se rétablira complètement 
Sir Win Mu'.ock evt aussi parti pour 
Hot Springs.

«« #» ••

tie inclusion.

Notre confrère de Victoriaville de­
vrait retenir les seivias d’un si bon 
écrivain, et surtout d’un si fort avocat.

Le rurrcbpoml mt canadien du “ Jour­
nal des Délais," de l’aris, écrit que 
l\io m il fait par le Souverain Fontifo à

afin que chaque semaine il nous soitj.dr Wilfrid Limier a c,c particulière 
donné de lire une colonne de disserta i<m | ment alT ctueux ; et il ajoute qu il u en 
légale.

Qui sait jusqu’où peut aller ce „ . .
Copain. Il a découvert 4< la législature 11 tenues du catholicisme eu Amérique et 
•qui fait des lois," il pourrait peut-être [ dans le monde entier, car ils joignent aq 
ajouter un autre titre de gloire à son j respect des traditions de leur religion 
^om# | le sens des nécessités U s plus modernes ;

S'il allait to».t d'un coup (ruuvei leur nomine ciûR sausCcjsc, au Canada

j. B Moufette à Dieudonné G irai d, 
p. 453 Ste Victoire.

Alexandre Alie a Win Turcotte, p. 
379 St Norbert.

Le Shérif A Alfred Martineau, 369 et 
371 Waiwiek.

Alfred Morin à Henri Durand, p. 339 
St N01 beit.

Henri Durand A Alfred Morin, p. s. e. 
141 St Norbert

Pierre Gagné et ux à F. X. Couture, 
434 Ste Victoire.

Paul Lavigne à Albert Hamel, 286 Ste 
Victoire.

DONATIONS

Godfroid Daigle A Onésim-ï Daigle, 
77» 7^, p. n. de % E. 84. p. 22 St Paul, 

lavée seivitiule d’eau sur 76 et droit de
m n m i- „ • . . » , passage sur Jô Est 84 St Paul.. 1 .Mv I/.K. .iv.hmi, (le Rich- God fro ill Daigle « I'hilimw Daigle,

UH,mU«a.( ,u hur pour a (Ta, res ilwani ; .6 cl p s (le Pau,Nt

1 * servitude stir 84 St Paul.
I Dame Uldégonde Couture A Pierre 

M- * *ibbe Edge, chapelain de l’Hôtel- Jehàtigny, p. 554 Warwick.

E’honor.ib.e F A. Choqm tte a présidé 
cette semaine le terme de la tour supé­
rieure et de la oui de t ir< uit

Ea cour sera ajournée demain A 
mardi le 25 novembre.

M. le juge se rendra A Drummond- 
viile lundi pour y tenir la cour de 
circuit.

Dieu, nous a quittés cette semaine pour 
Aston Joui lion, nouvelle paroisse dont 
la direction vient de lui être confiée.

("est M. l’abbé Guimont, de Quel) c, 
qui le remplace â l’Hôtel I lieu.

M. Elzéar Lachance, marchand, de 
Fi incevil e, était it i mardi.

M. Joseph Gosselin, entrepreneur, de 
Lévis, était en notre village samedi.

Philippe Fiché à Alfred Fiché p. 0. 
745 Bulstrode.

J. Artétr Lambert à L Joseph L Hu­
bert, p. s. c. 323 Ste Victoire.

Henri Gaudet A Donat Gaudet, p. e. 
: os Bulstrode.

BAIL A RENTE

Mlles Luplante, de Ru humnd, étaient Kottin. 
en promenade a l’hôtel Perrault, lundi 1

MARIAGE

Albert Brunelle et Demoiselle Amanda

J. B. Moufette a Ernest Blanchette, p.
454 Ste Victoire. . /M . , ,, .

La Chambre des Communes perd en
M. Maxwell l’un de ses membres les plus
populaires.

Le député de Vancouver était bien 
connu dans cette province. Ministre de 
l’Eg ise presbytérienne, il a résidé plu- 
shuts années à Trois Rivières, où il ne 
comptait que des amis.

La culture de son esprit l’avait dés 
longtemps débarrassé îles préjugés. Il 
élail /admirateur viai de notre race. 
C’était un • hrétien dois la large et cou- 

.. %, r.» . . , solunte acception du mot.
MM. K’z ar Decgiave et Finest ashmgton, 19^-—1 Igr Sbaretti n avait | jj -i succombé, sans aucun doute, A

TRANSPORT

Adolphe Desharnais A Veuc.-slasL’Intercolonial a accordé A M. Joseph . 111 Fnc tjesnarnais a 
Gosselin, de Lévis, le contrat de la I Htonne sur Alphonse Martel.
constrm lion de 1 Atisses où se feiont les 
les reparations, à Chaudières. Le mon 
tant est de $56.000 MGR SBARETTI

lion, il perdait son dépôt. Il ne sera 
pas plus élu, cette année encore.

“ Quand les canadienrangiais, au lieu 
de chercher noise continuelle aux Cana­
diens français, les accepteront cordiale­
ment comme bons partenaires, alors les 
canadiens franç oN cesseront de ressentir 
et d'indiquer le degré de suspicion et 
d’éloignement où ils se trouvent inévita­
blement placés par une opposition in­
cessante. Et il y aura, pour l'indépen­
dance du Canada une base plus solide 
quelle celle qui existe actuellement."

L( Star

FEU M. MAXWELL

La Librairie de Victoriaville
POURQUOI

1*01! -XOL S T KJ

JOUETS, JEUX, POUPEES,
A une -I (norme rériiietioii mi r le.« prix eotiroutM?

Justement à cause des énormes commandes 
que nous avons dû donner pour les avoir

à nos prix.
LES PROPORTIONS DEMESUREES DE NOTRE ASSORTIMENT NOU8 

JUSTIFIENT ET NOUS FORCENT DE VENDRE A TRES
PETITS PROFITS

I«<* lUjmlé lit* lltirrjiril nu*
III 1111 OH

Vancouver, C. A., 19.—M. George R. 
Maxwell, le député de Burrard au parle­
ment fédéral, est décédé le 17 au soir, A 
Vancouver, après une longue maladie. 
C'était un libéral. Il avait été élu 
comme premier député de Buriard, en 
1896. et réélu aux dernières élections 
générales.
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La plus Grande Exposition qui ait encore été faite de tous U-s jouets ima.

gi nabi es. '
l’oupéis, tons genres cl grandeurs. Jeux intéressants. Articles de fantaisie 

en variété indéfinie. Ftrcnnes pour tous.
l’nx dtS Join ts, Jeux et l’oupées vaiiant de i cent a JL1 oo la pièce.

Département de cadeaux
Cadeaux de fête. Cadeaux de noces.
Les prix sont A la portée de tous.
Venez en foule.

AUGUSTE BOURBEAU, propriétaire.

î'aniclc 890 qui dit : *• il n’y a pas d ? 
revision ni appel des ordonnances ren­
dues en vertu de l’article 879."

Voilà qui serait très pratique, et pour 
'îu banque de Québec, et p)ur tous les 
•créanciers.

C’est cela, savant Copain.

Kecnmte, de Stanfold, bout de retour du ,rV'11 aucun avis 1 ffieiel de sa nomination 
Manitoba où ils ont passé quelques mois comme délégué apostolique au Canada 

| est pas surprix car ies canadiens Iran-1 ,>(,„r visiter les terres. Fs so it revenus i lorsqu’un agent de la “ Preste Associée” 
1? grand Ç ;is son» une des léserves les plus pré- nichantes de leur voyage. , l'a vu hier ; mais lia dit qu’il pensait

M. Delagrave se propose d’aller d(> que la nouvelle étau vraie. Un lui avait 
meurer au Manitoba et serait disposé A (ht qu’une telle nomination serait faite, 
vendre hu terre du 1 ic rang de Stanfold, puis on avait changé d'idée et on voulait 
a bon marché. Cri x qui aimeraient a l’envoyer dans l'Inde. Il est tiès c.on- 
avoir une belle et bonne terre devraient knt du nouveau changdncnt, car il pré- 
s’adresser de suite à M, Delagrave, 1ère le Canada a l’Orient. Mgr Sbaretti

____  a dit qu’il parliiait pour le Canada aus
Mde F. X. Hcaudct, qui éuit en pro- serait officiellement a visé de sa

monade depuis quelque/semaines, chc* non»"»l/on- 11 demeurer,, à Ottawa.

cl aux Etats-Unis du Nord-Est»

\ViïU lu Toux rt finiIf
H II II HIC

Ivi TahlHtci Uxntivjj liromo-Quinine g 16 
F.iuttti l« rhume « u un jour Pas Jo guêrlsoi

une maladie des intestins (pii nécessita 
une opération c hii urgirale (ju’il dut sunir 
dînant la campagne électorale, en 1900.

Elections Partielles

Xov lifttt** Anglais

sa fille. Mik Alex. Julien A NicoKt, est 
revenue hier soi*.

Continuez vo> recherches, fouillez14 ce p»* J* pifowNi* l'fL

Ot'awa, 19—Les iJeiégues de la 
< h.rnbre de lommerte de Londres ont 
eu un banquet ce soir au Russel. Il y 
avait 87 convives à table. Les orateurs 
ont été les honorables MM. Scott et 
Paterson, le nuire Cook, le général 
Laurie, John Hume, sir Vincent Bar

(it-KitiT i.k kvirant kîi r* joi u. ' * ^endcrson.
rnblrUf]! "Uaxative ]lronio»Quiuiur." l,t% |>Imr MM. 1 atcrSOU Ct Sutherland aCCOm-
5MCieM|i2iurtpagneront la délégation à Toronto.

C’est mercredi prochain, le 26 cou­
rant, qu’a lieu la nomination officielle 
des candidats pour la élections par­
tielles d’Argenteuil et Yarmouth. On 
dit que ks conservateuis s’efforcent 
de t-oimr un adversaire à l’honoia- 
ble Pr< fontaine, dans la division 
électorale de Maisonneuve. Fs mettent 
en évidence le nom de M. Alfred La- 
belle, avocat. 1 a 44 Patrie " se déclare 
favorable A la réélection par acclamation 
de l'honorable M. Préfontaine dans 
Maisonneuve. Elle donne peur raison 
que la coutume veut qu’un nouveau 
ministre soit élu sans o;>i osition.

Impart île ïlgr Fa Icon lo

Mgr Diomède balconio, délégué apos­
tolique, a lait, dimanche, ses adieux A la 
capitale. Il est parti, lundi matin, par 
le convoi de Toronto, où l’Union Catho- 
lique lui a offert un banquet. De lu il 
ira à Washington.

JIoM île la iniirqiilfte île
t’Iaiiiiibrina

I a ris, 19.—La marquise de Chambrun, 
dernière petite fille de La Fayette est 
morte hier. Elle était la mère du mar­
quis de Chambrun, député.

lleaaaataailex le cornet lielge* Blancs de rôle d’évaluation A vendre
vbu J. II. Out il, I. 1 ce bu,clu-



BOJMEÜR, JAMÜUE
Quand je quittai les paysans 
Qui veillaient sur mes premiers ans 
Dans une bourgade endormie,
Je ne pleurai pas les bons vieux 
Mais Lison, l'enfant aux beaux yeux 
Que j'appelais :44 Ma bonne amie ! "

Je l’emmenai, le dernier soir,
A traveîS les champs de blé noir 
Promener dans le clair de lune 
Kt lui jurai, dans un baiser,
De m’en revenir l’épouser 
Quand j’aurds trouve la fottunc 1

Mais à la chercher, comine un fou 
De-ci, de-h... je ne sais où,
Mon existence s’est passée ;
Kt ce n’est que de loin en loin 
Que je songeais au petit coin 
Où m’44 espérait ” ma fiancée !

Enfin, par un beau jour d’été,
Vieilli sans m’en être douté,
Je revins dans notre village :
Une petite fille en deuil 
Jouait au soleil sur un seuil,
Prés d'une vieille au doux visage

Kt la fillette, trait pour trait,
Me parut le vivant portrait 
De ma camarade d’enfance :
C’était bien l’azur de scs yeux 
Kt l’or de ses cheveux soyeux,
Kt son sourire d’innocence !

u Ta maman, lui dis je tout bas, 
Se nomme Lison, n'est-ce pas ? " 
44 Maman ? Klle est au cimetière. 
Mais si Lison, certainement, 
N’était pas le nom de maman,.. 
C’est celui de bonne grand’mère 1 »i

Et, le cœur empli de remords,
Je me penchai vers les yeux morts 
De l’aïeule assise à sa porte 
Où comme dans un vieux miroir,
Un court instant, je crus revoir,
Notre jeunesse à jamais morte !

Puis j’embrassai, comme jadk 
Un front d’enfant, et je partis 
'Prés vite, sans tourner la tète...
Mais seul, au bout du grand chemin, 
'Prés longtemps, le front dans la main 
J’ai sangloté... comme une bète !...

Théodore ljotrel.

ainsi qu’à la famille. ” Le tout fut una­
nimement adopté.

(Signé) P. M. Boisvert, Maire.
J. O. Caya, SevTrés.

Sherbrooke

—Hier, la Banque des Cantons de 
l’Est a fait brûler des vieux billets de 
banque, au montant de $173,000. Ce 

j sont des billets effacés ou déchirés et 
qu’elle ne veut plus remettre en circu­
lation que la banque détruit ainsi Ces 
billets ont été déchirés en morceaux et 
jetés dans les grands fourneaux de la 
manufacture Paton.

Pu mil a 111

— Il ne fait pas toujours bon aller aux 
44 Kpluches ”de blé d’Inde qui se don­
nent encore dans nos campagnes, surtout 
ici dans la paroisse 1! y pleut quel­
quefois plus de coups de poing et de 
bâtons que de bles d’Inde rouge*. La 
semaine dernière, à nne de ces réunions 
si p isés de nos “campagnards, une d s- 
pute s’éleva entre gens de campagne et 
gens de ville, de paroles en paroles, on 
en vint aux coups. Les fanaux s’étei 
gnirent, les poings, les bouteilles, les 
bâtons, les perches se mirent de la partie 
et là dans cette grange, au milieu d’une 
obscurité compacte se livra un combat 
homérique. La victoire longtemps dis­
putée, se déclara à la fin, non sans 
quelques anicroches, en faveur des cam­
pagnards. Les villageois, qui, avec des 
yeux au beurre noir, qui avèc dd 
épaules disloquées, qui, avec les reins 
plus ou moins cassés, se sauvèrent en 
jurant, mais un peu trop lard qu’on ne 
les y reprendrait plus à jouer du blé- 
d’Inde rouge dans les 44 Kpluches.

La mission des com- 
. missaircs d’écoles

<>’01111110111 il* «loiionl fuire 
lotir tlovoio

cats de mineurs et autres ont le droit 
d’envoyer des petitions au Parlement, 
cl les évêques ne l’auraient pas 1 

Ils ne l’ont pas, c’est entendu. On 
leur appliquera la réprimande. On 
abusera contre eux de l’abus qu’ils ont 
commis. On les condamnera, au nom 
de la lettre qui tue. Quant à l’esprit 
qui vivifie, on .s’en servira pour amnis­
tier, pour cno.unger les grévistes de 
Dunkerque. On dira que le droit de 
grève est inutilité, s’il n’implique pas le 
droit à l’émeute, et que la liberté du 
chômage n’existe plus si on laisse exister, 
à côté d’elle, la liberté du travail. On 
dira surtout qu’il ne Luit envoyer ni 
troup e, ni gendarmes sur h* tli àtre des 
grèves parce qu’on provoque le désordre 
sous prétexte de le réprimer. C’est la

L’Exposition de St-Louis
Nem ouverte en 1901

Le Congrès, avec l’approbation d 1 
Président des Etats-Unis, a décidé qu’une 
Exposition Internationale, en comme 
m » ration du Centenaire de l’Achat de la 
Lo isi 11: serait tenue â St-Louis en 
1 >04

Certains journaux nous ont d jà fourni 
tics de ai-s intéressants à çc sujet.

St Lo iL est située sur la rive ouest du 
fleuve Missisissipi, près de Missouri. 
El e est a moitié chemin de New Yoik 
Ct do San Francisco, du go fe du Mexique 
et îles Grands Lic-j Sa pop.,I mon est 
d: 6oo 000 âmes, elle eu en impôt tance

AVIS est par le présent donné, que les sous­
signés s’edreferont u 1a Législature de QuC 
»i', à sa prochaine session, pour obtenir un 

acte d’incoriwration, incorporant eu ville le 
village J'Arthahaskaville, sous le nom «4 d’Ar- 
thahaskitvPlo.’’

Par ordre du conseil.
T. MAU RP,

maire.

ADELARD RICHER,
.• rés

thèse que les orateurs socialistes ont |a (juairièine cité d.-s Etats-Unis. Sa 
dcloj pie p. n lant deux jours a la tr.- superficie est de ùi i-j mil es carés et 
bunc, sans qu’un seul député du bloc se son étendue sur la rive du tleuvc est de 
les fit. indigné, pour leur répondre. I-1’ 20 milles ; elle renferme S.000 manu- 
bloc pense qu’il est beaucoup Plus factures ; c’est au point de vue industriel 
urgent d’abroger la loi l'a loux quel |;l quatrième cité de l’univers Vingt 
u’ariélci ceux qui pillent les magasins et (| :a.re lignes de chemins de fer y abou 
mettent le feu aux marchandises. Des tissent.
témoins oculaires nous donnent des jj||c peut aisément, par ses hôtels et 
détails d’où il résulte que le port de st.$ maisons particulières, loget et nourrir 
Dunkerque a été, mardi soir, dans I-U des prix raisonnables des millions de 
même état qu’il y a quatre ou cinq ans visiteurs, 
la rue llibazour, à Alger. l.a cérémouie de dédicace des terrains

Nous demandons que les évéques de c, dcs édifices aura lieu le 30 avril 1903 
France ne soient pas plus sévèrement cl l’Exposition seia ouverte un an après 
traités que les émeutiers de Dunkerque. cette date. • ,

AVIS

JAMES HENDRY
10 line Sl-Jeui», Syraeiise

•ni» *

A OTTAWA L’INSTRUCTION
•M. Bernier succède à M. Ta*le Samedi dernier a eu lieu, à Valley-

Délire hiitiom t r qu’il «’est assuré l'agence île 
la compagnie «l«* tajibserie K»ppirt\ et qu’il eut 
prêt à montrer «leu échantillons «Tatt-detè de 
5<M) patrons, produits meilleurs artistes et 
ooloriaie* d’Amèriqui» et tl’Uurope, pour

5 4*1* A $1.00 U* r»iiU‘iiii
Le tout cil eu Ftock et prêt n être livié im- 

médiolt ment

UN CLAIM A 
VICTORIAVILLE

Le soussigné désirant se retirer d’af­
faires pour ne s’occuper que d’agricul­
ture et d’industrie, offre à vendre son 
stock de marchandises et louer scs 
places d’affaires à des conditions très 
avantageuses. Ce n’est pas trop dire

_M m

m

comme membre du bureau du Trésor, field, la distribution des prix à l’institut que cest une des meilleures places d’af* 
Le bureau est maintenant composé de fondé par M. Galt. faires de la province. C’est une occa*
M. Fielding, sir Richard Cartwright. M- M liait, on lésait, est le principal sion exceptionnelle pour ceux qui dési- 
Blair, M. Sutherland, sir Win Mulock et actionnaire de la grande usine de coton rent faire fortune.
M Bernier et sir Wilfrid Laurier, ex- qui fait la prospérité de cette ville, 
ortieio. Sur le terrain même des vastes usines,

— Il est possible qu’a la prochaine M a une école, un institut qui
session le gouvernement soumette à la| 
chatnbn 
d’une

ssion le gouvernement soumette à la l)0f, 0,1 nom* .... ,
■ambre un projet pour la création Nous avons eu, a diverses reprises, le
une réserve navale qui ressemblerait l,l:',s,,r ik v'-»‘cr ce“e bc,'V "*u1lul110n- . 

quelque pen à notre milice. On érige-1 1-exemple donné par M. C.alt devrait
v, , rail des stations navales dans chacune $«rc SU1V'*Par ceux qu. ont de la
Nous détachons ce qui suit d une des provinces Maritimes et Québuc. I.esKor"luc 

conférence donnée .1 W aterloo dimanche | rccrues iccevraienl ’.’instruction qui leur1 Instruisons-nous. Donnons

PAUL TOU RI G N Y, 
Marchand,

VlCTORIAVII.LE, P. Q.

LA COMPAGNIE SAVOIE-GUAY,
PLESSISVILLE, ;

- FABRICANTS DE -
Turbines hydrauliques améliorées de diverses dimensions, Moteurs | 

Oazoline, Mécanismes de Scie ronde, Délicieuses doubles, Machines à bar­
deau, Raboteusés-embouveteuses, Machines à façonner le bois, Machines à 
moulures découpées (shapers), Machines d lattes, Scies d ruban, Rouleaux d 
polir, Godrndars d table, d bascule el suspendu pour Is bois de corde et pulpe 
Articles de Fromageries et Beurrcries, Générateurs à Gaz Acétylène, Arbres, 
de couche. Supports, Paliers, Poulies en Joute et en bois, Pompes Buck, et 
enfin toutes espèces de machines pour moulins d scies et manufactures, |

Lt fflff NOM : BANQUE DE QUEBEC

I

a no re
»:ir M. M.ignan, sur l’inslruction pu- Lt.in,eltnj, dt. fu’re le service sur des P°l>‘*lalion l’outillage intellectuel qui, à 
Uliqi.e: navires de guenc. notre époque, est l'un des éléments es

Les parent-* fini vt-u.ent seueusement sentiels du succès.

Nouvelles dos Caillons de

parent* qui
La Province d’Ontario, sous ce rap­

pariant cene oc i.i jeunesse, uoivcmi v^* a i.m n.-» iiwmimuiuiM d u i » <v i r w -i .1 port, esi dans une situation supérieure 
commencer par choisir des commissaiics JUGE EN CHEF DK L.a COUR U la nôtre. Il n'y a aucun doute sur a 
séiieusement disposés a fane piogrésser I * " miPHi?\iV * point. Ceux-là seuls s’insurgeront contre
les écoles de la paioisse. C’est la une *' l’avis que nous exprimons aujourd’hui,
question de la plus haute importance. Juge en chef de la Cour Suprême du qui n’ont pas lié connaissance avec notre
Ces commissaires ont pour mission de Canada, l'honorable sir Henri Elzéar province-sœur.
faire observer avec honnêteté et intel- Taschereau, vice, sir Henry Strong, dé- Ne fermons point les yeux, et surtout

Ils doivent, missionnaire. ne nous livrons pointau décourage-
niions, cons-| nrrM: diticmiî» uu i a mnu 1 ment. Il n’y a aucune raison d'en agir

m I ainsi. Nous ne pouvons, d’ici à quelques
SU1 RKME années, opérer dans notre système

pour bâtir une gare. On dit même que I l’hygiène ; enjoliver les alentours del L’hon. John Douglas Armour, juge en d’instruction publique, les changcmemts, 
le gouvernement a l’intention d’y cons- l'école ; meubler la classe et en orner les chef d'Ontario, nommé juge puisné de les améliorations qui mettront notre
tmire des usines et de faire de Drum- murs, en vue des besoins de l’enfance et la cour suprême pour remplir la vacance population en état de lutter avec ceux
mondville un chef lieu de division. [des nécessités de l’enseignement ; en- causée dans la représentation d’Ontirio qui nous entourent.

gager des instituteurs ou des institutrices, par la retraite du juge Strong. Nous avons, pour atteindre ce but, de
compétents, les payer sans mesquinerie, NOUVE AU JUGE FNCHFF l«* matière première en abondance. Il

—Les travaux d'exhumation des#corps I les traiter avec égard ; voir au c hauff.ige, * " • \ * J' ‘ n'y a qu’à améliorer, qu’à moderniser
de l’ancien cimetière sont complètement |au balayage et au lavage des classes et | DON IARIO | IK)lrc système actuel.

11 nous faut payer mieux notre corps
ûc meilleures 

nous faut enfin une

Société d'AMurince contre le 
de Norwich, Angleterre,
C.pl,.FTA.B^ M&000.00
Perte» Payée», • • J77.000.000.WÏ
Buruu Centril Prov. de ~

Temple Building, Montreel.
Q10PtwC LYMAN, \

C. LEBLANC, jr Agent.

FEU

Ilrinii Hioiulvilo
__M. W. A. Dubé, suiintendant de I ligence la loi d'éducation.

l’Intercolonial pour la division de Mont- entre bien d’autres oblig; 
réalà Ste Flavie, enj-ompagnie de M. truite des bâtisses scolaires conformes 
William Mitchell, a examiné les terrains aux règles de la pédagogie et aux lois de

AVIS
Je donne par les présentes avis que je Cnlgnry, Alt», 

ne serai responsable d’aucune dette OlicatcrtilU', Ont. 
contractée en mon nom ou autrement I Otlnion 
par ma femme.

PIERRE FAUCHER,
Cultivateur, |

Hroiii|il4»ii Fall*

St Ferdinand d’Halifax. 
Ci». Mégantic.

de l ancten cimetière sont complètement au balayage et au lavage des classes et ^ v noue système actuel,
terminés. On doit commencer iinmé- non imposer cette charge au titulaire de L’hon. Charles Moss, juge de la cour 11 nous faut payer mit 
diatement la construction d’un charnier |»ècole • en un mot, les commissaires d'Appei de l’Ontario, est nommé iuge en enseignant, il nous faut 
dans le nouveau cimetière. sont les mandataires et les pères de chef d’Ontario, pour succéder au juge maisons d’école, il nom

il" ;i Mis n*

Incorporée |»ur Acte èu Parlement, 1885, 
Burkau Pbixcipal : Montuéal.

Orrpltal payé...............................$2,500,000.00
Komis île réserve,....................... 2,250,000 00

IIUKKAU t» K K DlHKCTKUltH
Wm. Molbok Maci’iuiibon ,Président.
S 11* Ewi.su, Vice-président.
NV. M Ramsey, Sam’l Kinley, J. P. Clegliorn, 

II. Markland Molson. K. C. Henshaw.
JAMES ELLIOT, Gérant général.

A, I). Duhnkohi», Ohcf-inèiieuteur et Surin­
tendant de» Branches.

NV, H. Puakiu1, Inspecteur.
II. Lockwood, \ Àsilitants-Inspec- 
W. NV. M. ÜiiiPMAN, / leurs.

Du ajcciikh

Montréal, P'Q. 
Ste-Oatlierioo.Sl. 
Mu'.ketA Harbour. 
Branch.
Morrislmrg, Ont. 
Ottawa “ 
Owen So'nd “ 
Port Arthur.Ont. 
Norwick, Ont. 
Québec, P.Q- 
RevclstokCjOnt. 
Station, B. 0.
liidgctown, Ont. 
Simcoc Ont.
Smiths Falls,Ont. 
SorcI, P. Q.
St-Tliomas, Ont. 
Vletoriaviliü,Qiiéi 
Waterloo, Ont, 
NVinuiprg, Man. 
Wood stock, Ont.

Fondée on 1818 
iKconron&K en 1822

Bureau chef, Québec.
(Capital autorisé...........................  88,000,000
Capital pay u,i........ 82,5(X),(KXN
Réserve......................................  8 800,(HH)

Bureau des Directeurs

John Breakey 
J. T.,Ross •

- Président 
Vice-Président

Artliabaskavllle, Que. 
Acton Vale, 4‘ 
Alvlnston, Ont. 
Aylmer,
Broekville,

11 
11

« i
Kxeter, 44 
Kraservitle, Q«to.
Hamilton, Ont.

11
u

Kuowlton, Qué 
London,
Meaford. 
Kingsville 
Toronto,
Toronto, Je. 14 
Trenton, 41 
Vancouver, B.0.

Gaspard Lemoine, W. A. Marsh, Veasy 
Boswell, F. Billingsley, Edson Filch.
Thomas McDougall, Gérant Général

BRANCHES

Québec,' u
u

Montréal,
u

Rue St-Piorro 
Hauto Ville 

St-Rocli 
Rue St-Jncquca 

Rue Stu-Cntherine, Est

Ont,
u
u
i.

—Le village de Hrompton Falls sera I famille et de l’Eut. | Armour.
éclairé à l'électricité prochainement. Ah ! Ici commissaires déco es qui NOUVEAU JUGE D'ONTARIO

4 t remplissent les devoirs de leur charge *J
—Une équipe d’ouvriers de l’usine 1 avec générosité et patriotisme, comme M. John James Maclaren, C. R., de

Loomis & Fils, se mettra à l’œuvre ces h|s fonl du bien à leur pays ! Toronto, est nommé juge puisné de la
jouis ci pour poser 22,000 vitres aux En dotant leur municipalité d'écoles cour d'Appel de l’Ontario, pour succé-

organisation qui jusqu’ici nous a manqué.
§f » » ■ ■ ■■■ m

Los syndicats d’élevage

OC TAVi; l’I TIT A

• PUOPIUETAIRK.

Intrrûc alloué «nirdrpots aux taux cniirantB. 
Tralti'H «cbiît/'i'» i*t vendues et tonton trnnsac* 

lion h d'IlaNn-ndr bamiue aénérulrment.

17 nov.—Nous apprenons qu’un syn

irrmmi»r 11/inr

Maddington Falls, P-0- HOTEL PLAISANCE
niagiiifi<|ue lifttrl, allné d.mn un 

centre des uiruSres, est le 
bile voyageur.
tout lo confort désirable, 
i*8t du dernier goût. Les 

spacieuses et bien éclairées.

— Mlle 
pénible 
icrlaté, 
la figut 
horrible

—M
N. E.

K. R. Cameron, C. R., greffier de la 
cour suprême.

Henry Robertson, C. R„ de Colling

spcce eue vanne, le s y 
en question a fixé son choix sur la race 
ardennaisc de Belgique. On sait que le 
gouvernement,de Québec et plusieurs 
éleveurs ont fait récemment importer

fracturé une jambe, il y a trois semaines trices dignes de leur haute mission 
prend beaucoup de mieux, et il pourra et en ne reculant pas devant la dé 
retourner à son travail dans une ou deux pense qu’il faut s’imposer pour s’as- 
semaines. surer les services de telles personnes,

-Un M. Vigcr s’est enfoncé la tempe I [[jej^gente'"* "fabius'* dT^ctc'^ssib^Âl ^^rhômasMetcalfe, C. R., de Winnipeg I quelques types de cette .ace très en 

gauche en tombant d’une hauteur de 30 “^“2, peuple les bienfails mnom- Man. 2“*“ »a?'UK ^
p.eds dans les mutes de Johnson & Co., d-mu!bonnc instruction primaire ; L. 1\ Sirois, notaire de Québec. 1 ’îlx ''ltS g * J
en quittant l ouv rage. En visitant les classes au terme de la Secrétaire anglais, Charles Murphy, vr

I,ll4t 5l4*K»llti4* oi et en distribuaii < es r compenses . «> • • n St I oui' soit bientôt suivi dans les autres comtés, minion pour une pile Igolée, A SuFrançols, Ile
—Une nuit de la semaine dernière, un P,,t:n c^u),slt‘*1 S./ M.c °!^).cn Çarmi,tS L./___ v* Ceux qui s’intéresseraient à cette ques-1 «FOrlea»-». 1*. Q , ‘ seront reçuo* à ce bureau

K.X FACE DU COLLkOK

i:nno\o FKiiuAin/r
PRUl’RIETJIRE

Arthabaskavillo, F. Q.
ignifiquo bétel, située dans un 
il, au centre des alfaires, est le 

public voyageur.
tout le confort désirable 
est du dernier goût Les 

spacieuses, éclairées 5 Téléc-

8ALLES D’ECHANTILLONS,
EXCELLENTE CUISINE,

LES MEILLEURS LIQUEURS,

CIGARES DE CHOIX, ETC., ETC.
31 août 02.—1 a.

Trois- Hivu-rcs, Qué.
Victoriavillc. Qué.
St.Georges, Heatico, Qué.
Tliülford Milieu. Qué.
SliüNvinigftti Falls, Qué.
St-Romuald, Qué.
St-Hunri, Qué.
Ottawa, Ont.
Toronto, Out.
Poinhroko, Ont.
Tliorobl, Ont,

Agents à Londres, Angleterre,—Bank of 
Scotland.

Agents à New-York, U. S.—Bank of 
British North America, lluuover National 
Bak .

A ents û Bo on, Mass.,—National Bank 
of the Republic.

€’Ib4*bibIbi 4l4N Fer

BOSTON k
Ê

trams par jour pour la 
Nonvolle-Aiiglelerro via 
Sherbrooke «1 le Boston 
& Maine.

DES SOUMISSIONS cachetées, adressées nu 
8011!

1

individu nommé Campbell, résidant à |C,^a,Us un esprit d’émulation des plus avocat de Montréal.

Milan, a été trouvé gisant sur la rue des louables.
Kr.ililcs .ni I.ac Mégantic. Il avait une Lntm, en faisant leur devoir, sunplc-hy| (lél)lltC
profonde blessure au front une autre en lclir devûl,r>, les co.nm.ssa.res iUUI b U UWJU^

arrière de la tôt-, sans compter les u rcioimïvssVncc de îeuisTonrUoycns COIlSCl’VateUI'
écorchuies de» mains et les renfonce- •*la rtccin.-ussancc uc leurs concuojuu..

MINStlCFS

AVIS est par le présent donné pur Georges
Paul de Chester, 

armera û la 
de sa prochaine

Les plaint et devis pourront éire vus nui I session, un bill a Toilet d'autoriser lu Collège 
bureaux de M. Pli. Bébtnd, bureau de pour, des Médecins et Chirurgiens de la Province de 
Qiiébie ; de M. J. Ls. Michaud, ingénieur rési- Québec è lad mettre au nombre du ses membres 
dent, chambre 111, Banque des Marchands, cl è lui accorder lu licence requise pour Taxer

Leux qui $ intéresseraient a cette ques- 14 V4|i:ar»- 4 • V I seroni reçues a ce nureau A \ IO csi pur If pn-Bfui ucmiiu
lion ncuvciit s’adressera MM. les doc- 'remlr,'1'li-L* 28 "«vcn.biy, Ittoa I,icI.,bI- 1., ,.«roU.e de SU*».
, 4... ... „• vement, pour lu construction dune pile iüolée comté d Aribautska, quit prci
leurs IMieune Ct tuilier. & Sl-François, Ile d'Orléans. I Législature du Québec, lors de

Signes et Présages
minuit,

Si on veut se former une idée de l'état I mardi. M. McLeod accompagné de sa

______  a \rthabaskaville le 16 novembre Montréal, ainsi qu’au ministère des Travaux clce de lu médecine, de la chirurgie et do l’art
. .. j \f: ...... publics, Ottawa. obstétrique dans cctt« province, sur présenta-;i\ 19.— M. Angus McLeod, co*lral*J. I epoivsc de M. LJ. Miv.IIl.HU soumission, devront é.ro fuite, juries tlon de son dl|.Uime d« Docteur en Médecine

ario Nord, est mort à l’hô- Hllc. 1 arraiil ct marraine M. et Mue formules imprimées qui seront fournies, et être de l’Université Laval.
Bracebridgc 

député d’Ontario 
pilai St Paul, Vancouver, a Honoré Boucher. signées par les soumissionnuires iMix-inéim-s 

Chaque soumission devra être accompagnée

ments du thorax. On le transporta à 
Thôtel Queen où dos citoyens dévoués 
lavèrent ses plaies à l’eau tiède en atten­
dant la venue du Dr Codere qui dut re­

niertiémcnt, il lança l'insulte Al adresse atlll0| (|,.s choses en France, on n'a femme, a quitté Hraccbridge dans les A St Christophe., le 20 novembre I p0l"r |„ ,0,^' HdnV'IdHjVZ'rsTooo'oo)' 

des Canadiens français. Ce fut Cunitiuc |qU’à lire le court nrticle que public, sous premiers jours d’octobre, pour une Ion- courant, l'épouse de M. Siméon Laroche, et fait â l'onlre de Ihonomlde mlniitre dt« 
salaire des personnes charitables qui en je ci dessus, le 44 Figaro ”. Voilà, | excursion dans le «Manitoba et la | un fils. Parrain et marraine M. et Mde| Travaux publics Ce chèque sera confisqué 
avaient pris soin.

lnverii4*NN

La ligne la plus courte, la plus rapide 
entre Lévis ct Richmond pour tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre 

Les plus bas prix sur tous les points.
Laisse Pointe Lévis.......  12.15 p. ni. G.35ptn

•4 Arthalmska .... 3 01 *4 0.15 41
44 Sherbrooke......... 9.15 44 5.00 a.m.

Arrive Concord, N. H... 5.15a.m. 2.00p.m. 
Arrive Manchester,N.IL 5.43a.m. 2.00p.m.

Nashua............... 0.12 4 3.10 44
Lowell, Mass.... 0,37 41 3.44 44
Lawrence, Mass., 7.24 14 
Salem, Mais*.•• • 8.40 41

Daté ce 3 novembre 1902.
J. K.PERRAULT. 

Procureur du requérant.

”, Voilà, pue excursion dans le «Manitoba et la un fils. Parrain et marraine M. et Mde Travaux publics Ce chèque sera confi
as suspecte Colombie Anglaise. Ii y a trois semai- Joseph Laroche. si lc 80UmlssIo,,n,lirc (lor,t ,,(),,r(î ,iU™

ne, il est tombé malade de la fièvre acceptée refuse de sigmrie cunir.it, ou s’
certes, une autorité qui n’cot pas 
de partialité cléricale :

Les évêques sont déférés au Conseil I typhoïde et vendredi dernier il a subite- 
'Etat et les émeutiers de Dunkerque ment empiré, pris d’une syncope dont il—M.J. G. Rousseau, greffier de la

Cour de Circuit à Inverness a été chargé I jouissent en liberté du droit à l’émeute. I n’a pu ce remettre, 
par le conseil du romté de Mtganttc de parallèle, ou plutôt ce contraste,.que tM. McLeod a fait, toute sa vie, le 
s'occuper de l'érection dune nouvelle h, n.aj Jias cherché et qui m'est fourni commerce de bois ct était avantageuse- 
municipalité dans la paroisse de pa,* les événements, donne sans doute à ment connu dans toute la province

CaimdA 
Province de Québec 
District de B<*auce

No. 685

ibec i
ice J

Cour de Circuit

été 
il ne

l'exécute pas intégralement.
Si la fioumbaiou n'est pis acceptée, le chèque 

sera remis.

AVIS

)•

Julie cl de faire rapport à Ki prochaine nMléchir. Il est de nature à frapper comme u 
session du conseil de comte. . Les de-1 l’esprit des insouciants eN à rendre la était très 
marches ont été prises à la suite a une vuc aux aveugles. Il met en lumière! demeurai 
requête signée par une partie des ham-1 |*anarcliic dans laquelle nous vivons 
tanis de Sic Julie qui désirent se séparer (j(,.)Ujs un asçcz |ong temps et qui a cessé 
de la municipalité actuelle et s ériger en lj.£lrc ;aU.nlc
nouvelle municipalité. Si, ni adicssant une pétition aux
Windsor Mill* Chambres, les évêques ont violé le Cou-

f, * •„ J cordât, ils se sont mis dans leur tort.
— M. h. H. Begin, no aire, « é m;||-s ja qUcsljon cst controversée et,
unnié greflier c e a cour u * i » dans tous les cas, on voudrait bien ad 
mr le comte de Kic inion , a u mettre que ce tort est véniel, car si le

vs.

nomme 
pour 
«Mills.

Wl<‘kliiiin

_A une assemblée spéciale du Con­
seil Municipal du Canton de Wickham, 
tenue le 9 novembre 1902, à laquelle 
étaient présents, Pierre Boisvert, maire ; 
Télesphore Allard, Jétome Duff, John 
McCabe, Robert Skillen, conseillers, 
Monsieur John McCabe, secondé par 
M. Jérome Duff, a proposé : 44 10 Que 
les plus sincères condoléances et les 
plus profondes sympathies de notre 
conseil soient offeites au Révéïcnd 
Monsieur Gravel, à l’occasion de la 
mort de son fière bien aimé, décédé à
l'Avenir, le 7 courant. ’’

Monsieur Télesphore Allard, secondé 
par M. Robert Skillen, a proposé :44 20. 
Qu’une copie des présentes résolutions 
soit transmise au Rév. Monsieur le curé,

___ Amédéf Dloune, commerçant, do ta jmroi«v)
comme un habile homme d’affaires. Il I ',e Sl*Geotgc, Strict de Boauce,

populaire à Bracebridgc où il I Demandeur,
lit depuis plusieurs années. «M.

McLeod était conservateur ct a été élu 
député d'Ontario Nord au parlement 
fédéral, aux dernières élections générales,

Je 11c serai responsable d’aucune dette
contractée par mon épouse en mon nom 

Le departement ne s engage h accepter nl.la sans une «autorisation spéciale par écrit 
plus basse, ni au nne des soumissions. . . . 1 1
r ' , de ma part.

"r3ru,e’ ’ GERMAIN GOUIN,

(l
D
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K
K
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Boston, Mass....... 7.30 44

5 32 14 
0.32 44 
4 30 44 
3.15 44 
4.10 44 
9.00 44 
5.49 44 
0.50 44

Bolyokc, Mass... 7.08 44 
Springfield, Maes. 7.25 44
New-York ......... 1 1.35 44
Worcester, Mas.. 0.20 44 
Woouiokol, U. !.. 11.40 44 
Pawtuket,R. I.,. J2.0D p.m. 7.17 41 
Providence, R.I.. 12.17 44 7.25 44

DcmandczvoB billets de passage via Sher< 
brooke elle Boston & Maine

Pou rnntresl nformatlonss’adrcsse t i
ARMAND LÀLONDE 

Agentcanadlendos Passagersetdu Fret 
138 rueSt-JacqaerMontréal 

Teleimono Main 1071 ,

“. I

que
Concordat les condamne, lc bon sens 
les absout. En b^nne logique, était-il 
plus défendu aux évêques de pélionner 
en faveur des* moines qu’on empêche de 
prê< lier qu’atitrefois à Paul Louis en 
faveur des viilngeoi., qu'on empêchait d 
dansci N'oublions pas que tout le parti 
libéral fut pour Paul Louis.

«Mais soit ! les évêques ont 11 abusé. " 
On conviendra au moins qu'ils ont abusé 
modérément. 11 faut croire que je ne 
sais pas lire entre des ligne? épiscopales, 
car j'avoue t’ès sincèrement que leur 
pétition m'avait semblé tout à tait res­
pectueuse des pouvoirs publics. Je 
trouvais même que l’humilité chrétienne 
y était poussée un peu loin. Comment ! 
les pompiers, les cantonniers, les cas­
seurs de pierres, tous les corps d'état, 
touies les corporations, tous les syndi

lorsqu’il a ballu M. Duncan Graham. dllll, tltoll(, 
Il était age de cinquante ans. Ses res­
tes mortels seront transportés a Brace* 
bridge pour y être enterrés.

1/ i 111111 i g r 111 i o 11 il 11 C’a 11 n (I a

Cléophag Roy, autrefois de St-Vital de Lamb- 
tou et nmiutenant de lieux inconnus,

Défendeur.
11 est ordonné nu défendeur de comparaître

St-Josepli, Beau ce, 13 novembre 1902.
TALBOT k VEZtNA,

O C.C.
MM Godhout k Ferron,

Prcrs du demandeur.

FRED. GÉLINAS,
Secrétaire.

Ministère des Travaux Publics,
Ottawa, 8 octobre 1902.

N B—Nul compte pour publication de cet 
avis ne sera reconnu si telle publication n'a pas 
été expressément autorisée par le ministère.

AVIS dëIaillitë

St-Norbert’ d’Arthabask«T.
(«••«• ••••••■■•••••••• MM II* ••••••*

ANTÉ
..DESIS DAMES!

Le total des immigrants arrivés en 
Canada durant l’année fiscale finiasant 
!e 30 juin dernier, sc chiffre de la façon 
suivante : SIMM

Etats-Unis............................. 26.388
Iles.britanniques..................  17.259
AmI rir h cé » •» 1 I l».|| V« » • M • • Il »IM»I«»»»»»|»|
Russie et Finlande...............
Scandinavie...........................
Allemagne.......... M
1 lutter le,9

France et Belgique...............
Divers pays...........................

6,870
3.759
2.45*
1,048
1,048

654
7.90J

Total...... ^7 379
Ce chiffre accuse une augmentation de 

18,230 immigrants sur le total de l’année 
1961.

IU ’11 A A1»

VICTORIAVILLE, P. Ç.
M. Lèmay tient maintenant son magasin en 

face de la résidence du Dr Poulin, è quelques 
pas du marché de VictoriavUle.

LIQUEURS ! LIQUEURS 1 !
Ceux qui. ne vivent pas uniquement d'eau 

fraîche trouveront au magtmin de M. Lctnay 
des liqueurs de première qualité, Brandy, üin, 
Uye, Whiaky, Vin, Bière,etc.

Une visite est sollicitée.

J N RE
liante A. BKCimt»

VICTORIAVILLE,
• Absente.

Vente par encan, MERCREDI, le 19 NO 
VKMBRE 1902, à l! heures A. .NI., au No 09 
rue Sl-Jan|uet>, savoir :

Marctiaudises sèches.................. $1708 Go
Modes......................................... 298.63
Gi.riiitures du magasin.............. 47.25
D et U* fl de livres...... .... 1 3 G 39

APIOLINE
(CHAPOTEAUT)

• No jus confoiidrt*nvcc AdIoI. L'Aplulinc, l
• en pi-tlUn CftjM«u)in rondes, soulnjju Un S
• (loiilriirs et nirularisc les i-]kkiucs, uns i

dunger pour U « femmes enceintes. I
Un flaçon dure trois mois. Prix, $ I. s

LYMAN, BONS «t CO., Momthkau •
NllH.I.MI.MIIU.IMIIMi.lHIMIMHI.MIIlMt

DR J. A. JANELLE

II. J. F. PRINCE
.. ‘ti . ^ A W. ( •• « »J]
Peinlrv-décorulciir

ST AN FOLD, P.Q.
A Thunneur d’informer le public, en gé- 

nétal, qu’il sera toujours à su disposition 
dans les ouvrages do peinture intérieure et 
extérieure, lettres, tapisseries, décbratlous 
de tous genres, etc., etc.

Travaux exécutés promptement ot aux 
prix les plus modérés.

Satisfaction complète sous tous rapports.

RfcsiDKKCR : HOTEL TALBOT, .
Stanfold.

$2090.77

(yondilioiiM: f oiiiptiint
Le magasin sera ouvert ]>our inspection Ip 

18 novembre 1902.
Pour autres informations, voir les soussignés.

C1L4UTRAND STURGEON,
Curateurs,

180 St-Jacqucs, 
Montréal.

MM. MARCOTTE j* FRERES,
Eocantcurs.

XIAdéHii-Vélériimlre

a.
Gradué et Médaillé de l'Université 

Laval de Montréal.

•sSS»)

Médécin-Chirùrgien
VIGTOKUVlLli, I*. q.
■HHHIHCoronerrConjpinUDiitriet d’Aitlmbaikr
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060617
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Prévention et é»vi*<iii île 
IMnllir»\ ou eliorlMiii 

elle/, rilo:11111e el Ii n 
Animaux

Ministère do l’Agrlcu lure,

Ottawa.

U11 journal quotidien laisaii der­
nièrement la question . ’ L’An­
thrax ou charbon est-il un danger 
pour l'homme ? ” Voici la réponse : 
L’anthrax e*t une maladie du su 11 g 
qui alfecte tous les animaux do­
mestiques. Les animaux curni-

porlé. |
Après avoir brûlé b* cadavre, on 

en fouit profondemen t les rend i es 
avec de la «diaux On rom/oi» les 
risques résultant de toute négli­
gence en traitant un cadavre du-

Journalistes Canadiens
I III portlliil r n SS ne lut ion 

v 11 persjieH 1% <*

Sous l'ancienne rhart•*, !a majo 
rite du quartier d. qui est d’ori­
gine ».,ann(liciin»‘-lïnny «m\ avait 
cous 111 i à céder a l'élément nngio- 
ameiicaiii un sièg»* au conseil <!•

i *

RAILWAY

ville, ce (|iii aurait réduit a I le ««* 1*1 « )t comme .Huit

le* et uprèrf Piru.ifii'lie, !•• l2 o<*l. 1902, les 
eiieuierou' tou-» lei joorr (dilimlidlie e.\-

quel pourrait sechapp r des mil- Il est plus qu * jun.ii.s (jue-tio;i nombre de ses représentants. I)e là.
I ons de millions de spores infec-; de jeter les bases d une Associa- |M confusion dans les ebilfies men-1 N* 

•uses, les(|uelles après des'années ' l*0|i des journalismes de langue non nés au fil de la plume 
uveiil infecter et faire périr du française au ( anuda et aux 1m h I s - La p

h K VIS : DKI’AKTS

lit
peuvent îniecter et taire j»« 
bétail, des moutons, des jioro.s «*t 
des chevaux, et diminuer énorme-

Uni
proportion de la représenta­

tion fraiico-atnéiicaine au nouveau
Les écrivains oui 11«11«*111 a\*-i: conseil reste donc a peu j>rè.s b

No 31—KXIMtKSS l’our St-Jean, 
llttlÜ.ix Syilne) tous les jours
nxct'iil» lt? samedi...............  5.35 |». m.

No aa—: —Moiitn nl t ous
les jour." •*a*-«*j.fé lull'll.......... 12.10 |». in.

ij No K.l—K*|>rc--.Molitre.il........ t '20p.lu.

A. BEAUCHESNE
m;iuu it :ic.i-i.o.n unie

* * -   | | | | - —. -   1 » » » I* • » • " | - i • • ..WW..* - V « w w w

ment la valéur <1 •• la ferme. vaillance et talent dans les centres meme, et nous avons lieu de croire! Vo Kivàre-du-I.oup n
Aucune personne inexpérimenté américains bubites par une mon- qu’elle sera accrue par l’élection dej e.nnpMiioii........................... 8.l5a.m.

n doit entreprendre d’opérer la biens ‘ population dotigine • *:i 111 - j \|t |*r»'déiic J. Guenon au conseil *s— four Kivicrc-du-Louj»........ J-r,i
• * ! • # | |l#l* ^ 1 X*,. 1 lté ()..■*>. \ 1 1 4 I fl I (

vaccination ou l’inoculation protee dicnue, seraient lh,ur«,ttx. noti" en (p*s echevins, dans le <j 11 arti»*r 2.
h. in.

t No lia —Pour Mon tuai........... • no p in.
vores, c’est-à-dire ceux (j n i se nour- 11 je -, et sous airun prétexte il ne avons la cm it tide, de se joindre àj Le result al du décompte odieiclJ t 
rissent de chair, les chiens, juir j.mi n* servir de lymph * vieill ou 111 rs contrer s canadien* et d - dans »•»* ciuuriit*r, ne scr.» connu ,v,'°
oxetttp e, jouissent (lutte grande I (|»* rj uaiilé douteus** Par linter* louder avec nous une smpeamt- (ju * la semaine prochaine. u» «n« i»*.> ...............................
iininniiité ; mais parfois eux aussi j médiaire du mtnislère de l'Agri cib* tout d’aboid, mais qui pourrait .. . ' No i.m>—axcitl-xs ta- Montréal
mt.i. Airiliiitil t'Iirtinirii» I II t .1114*1114*1 ...II..-. C/El I ............ . ... . ntil.i « * t 11 r t ill III» liar la 4 * Jlt liwiliil i I\,»| J. 1. 4 ••-‘Ur.4 . fil- luioll).

I .oti p. m

trices à une re 
lu prix ordinaire

suc»omhent. Lhomm»! lui-inéim* j»*nltiirc federal on |)»*ul sej>rocurer devenir utile et pratique par la 
y est liés susceptible ; et les mon- j des lymphes proteo 
tons. h*8 chèvres, les hèles a cornes dudion d’un tiers di 
et les chevaux p uv ut surtout la (j,, détail 
contracter. Le résultat dépend de; 
la partie du corps (jtti est iiHVtée.j 
Si le poison passe l’estomac et que 
le mal se développe dans les intes­
tins, la mort s’ensuit Si chez 
l’homme une blessure à la main ou 
à lajjambe donne entre** un poison 
dans le corps, il se forme alors des 
pustules malignes. Les malades 
sVn remettent souvent ; il en

ne tz

(.(

suit»1.
La prisse «anadtenue Iratratsc 

! des Kiats-Unis a acquis une im- 
\V. Il CoaiM). portance qui va chaque | mr grau-

! (lissante. Klle a scs organ»?" quo- 
tidietts et hehdotnadaites c|ui m tr­
ident sur b*s traces des u lands 
journaux américain.). Ses icdac- 
leurs sont tl**s liotutites (b* lettres, 
de mérite.

1Colonisation et
Rapatriement! mixed

<Tüiw:.j • « j'tf luièiii). «;.r»o u.m.
N«» .{t—Kx «r — I «Iifax, Sv»lm*v • • •

el m Jim.i, loin les joui*, ttnnli
i*\i*i'pti...... ...... ......... il tn.

No ai — I xprb' eiteptr le ».»mcdl :
-Monti ej.l..... V2«t|» ni.

1..14' ST-.Ï B-: V

*‘r0M

j;—lu* Kivière «Iti I.t»»i|».......... 5,30 h. lu.
V» i'. — | it* fti vit r* *. u Loup et Catnt*»

Lelliou................................... 10.20a m. I
L t region d t Lu St le .n e 

a\cc une ranidiie ioti*olaiUe.
lira '«PI1 

I/indu;
msn II - u i! • l’analvsi! 1 I’iir moduli.*, iioiif n.1 I'.hdiis pa. «les I.L-uins. t di y a pii;

ci u iju;
mil vo

meurt probablement un sur cinq. OI|f 
O.. P*’n* «" Uiw UUlAIlt .1.18 nui- ((1„: ,,, „ „ L.„. ,,ls |loul 
innux « oorn-s ; mais l.-x moulons (,(>s I-,|S|){0 j „ llom

im
juir-, contenant de fortes pro pot 
t ton - de irraiu s ét nui titres »*t »!*•

Ilfll.lltli ... ‘t,|* , lelo^e de notre presse nationale, ;IU V|,»‘M|,CI,X rv'nr L rndurtne de*
nam .la la p.ov.mo ,|0 (îné. |'»a.h nous .l.roim .|i.o no? cenvams «o(^ 1 ;.^1 •
i (“t.* plutôt plus salisl',lisant s   ...... » ¥?**«»•-• « W •«•*-«* i„l |u. .elle Inrllc p.mc lo a i,,- Cïll 3 U É'
il’a éhî !.. ,-as ..our I- I relie eoi..i*il‘n* <‘l a Im ,.m..«er leur. cm,. u disllicl (it ai!c,llltimi cl SaJc.L' “ Wl

I .i». le^ train-eireulfut'l apn i U*'* Kaatcrn 
St t if 1 i * rime, 11 li«*ur«* j é*iti»t minuit.
»*l O'i* Ion N .-il. in ml 1 .'O l

AETHABASKA VILLE
Invite le public à visiter son magasin où se Irouve l'assorliment 

le plus complet de

FEUHUNTIÎRIIS.

ARTICLES DE FANTAISIE,

USTENSILES DE CUISINE,

EN GRANIT ET CUIVRE

Pose (Iom apparelU ile Hiaiill'a|;e A eau rliniHie
et A air HijiihI.

Se charge d’installer les poêles et tuyaux et ,de couvrir les bâtis 

ses en tôle noire et galvanisée, etc., etc.

Al’.SSfl,—Agrcn «le Proniiigcrirx. I^ré.sure, ialaiq
Seale-hotm!, ele., utv*

Vous y gagnerez a voir son assortiment avant d’acheter ailleurs

LE TOUT A BAS PEIX
l ue visite est sollicitée.

20 août 08—la.

| * v | * i \ o ' i « • i • |% % | | | * i | i g

,,,,x L’u'ibm dVcliaiitiilons claienl liés 
rieuses exceptions pies, ont |><*u ou
point de pouvoir de résistance, et,
une fois que l’anthrax est entre
dans lo troupeau, il en «•mporle. j"',; V4lV.'.|,i'appam

teia t*ai ici iL: lui dois lav mi, cans Im j

matières merit's,

souvent la moitié.
La cause d** celte maladie est un 

végétal de hcaimoup trop jn'tit 
pou l'être visible à l’teil u»i. Sous

I n irr.md nom- 
tu un* n I jamais

vies américains.
Il serait l.vile de nous réunir avenu rajtpioihé !

.J dans un banquet atittu d, donmî l’.»rtni les coanis q*i «*c sont ti\cs dm.* 
tantôt au (’anada, tantôt aux Liât*-î* dciimVe*» Minées au lai*: S. Jean, s>

lions sont ttouveiéi des » cm, tines et îles * .entames |Unis. Les communi,u
(Viles, les (’ouiparities de (’b •mins VS r*»>l'»dnnsdianç u* icvenu, des Liais !

*.jc
. • ./ \

II., a

ï
.U*» \

etc pa*s**> »l i is un • hotiue machin 
t rieuse, car nui temeni nue grande 
jnanulé des im/ur*tcs auraient 
te en h* vees

••rain** <i♦ •

lins
, . .. ; S ms uoutc, neronne ne sonec a tu
l**s journalist»'.* et nous sommes, . 111t

I i \ * \ I §

de 1er sont toujour* aimables nour s

. - 1 ' • ■ ait ni; lis Ii lllÇ.lis (I il
Dieu merci assez dohroml ard s | bien , aux Kuis-Uim. n u y i n

/1 ' RV
(n-DLV.U'ï KI TSMI A 1*2201 i*X)

Hit 1
1

le iiiicr»»M2opi‘ il apparaît comme i i........... in , , ,. , 1 . 1 .. , La giatne u** mi de nonne
un bâtonnet environ cinq ton pins t i i. ,1 * . /,* 1 ... q lia 11 v est (L* conIe.il gris ardente.
long (|U il n est larg*. t tint mille i. . i. t : , ,, 1, , -, ... i la( nelle étant m claire I ut « i » i m y
de »•»'* natomiets ou lu i Les j>la»**s ,, i i....... .. » , 1 ..1 voit l.icih'inenf n'.s mntir es n

pour vaincre les «lillnmllés s'il s'* n * 
ptési Ut ait.

A quand I • pro b lin hunqu**t, 
chers confrèr* s !

M A a .im* l’.tiat! cliamiii Li»*t» connu,‘lt* 
oulcnis de lent destine»:, .» n veau .mi ! l'I»*.- i v .;*-. .S*»nn‘ts**i, »-«»mti* •!»* M*■punie, n h

de »•»•* bâtonnets ou bacilles jdac*s 
bout à bout mesureraient un jioo » 
de longueur Ce végétal eu forme

v » 111 1 .i * * 11 « * i n * * 11 r j **s m pur tt*s 
grand nombre d e*'li mi liions »*uu

. , , i *. » tenaient un - q liant île c uisidérable
de bâtonnet |>ro(iiiit des semenc(»s i . •„ , , ., 1 <hî gin tues depouihees »I*^ huir
dans c(,rliiiihlH circonstances, imint . .. i . v i . « »«... » . en\ e.o ppe, d »ns certains ctdtau*
<iu il tant se rappel«3r, car c est celte . ,,' i 1 *• . . . tuions jusqu a .jU pour »vnt, t e"
imrlicularite nul lui donne une _ • . . , *

j (JS

lV\n. Ui:mu:m»N

’ 11 * ( ls

Canada M »n, a « eux (jui sV mut ni du j v‘,M,,n* a in? !,‘ nt
sol n tl t, » u \ que la culuirc delai
Icrtcdis in* ôir»:s u’cîh.m: j » , i « eux J ( 
qui » toiei l a la pro.sjiùtitc, en l’avenir de* 
noue c lu r |»ays—nous dirons : ** ,\->u> * »i. t, j 
soi u ne s j ' i cl " a v* »u^ i rcc vo. r ! i*. » I u \ 
m tins oiivcrics/*

l Jean, les it*

100 VOITURES
t* tout'

La i"^.oii (.u Lac .si |ran, ic» it'g oni 
li s Lies I ciiibCtUnir.g le » i Noin iun^uc,

particularité <|ni 
capacité presipie illimité»* d** eau 
s«*r » l »*s ju- r t 
su. portent
et le chaud et pcuwnt i»*st**r j 
«la n t ib's an liées dins un I i «mi sec 
sail" perdiv leur vitali é L i iéu-
mon du »*hnl»*ur, humidité et nour-

Il faudrait chercher longtemps 
grain s sont le* mieux mûries, ct, ‘t;n** niiiou ou l**s institutrices

a va!lue »L* la Licvic, la (» sj esic, la 
Haie d s Chalctus, sont »L's rc«iioi^ 
c.SHViUtcllcim-ni | m oj »rcs a lt (**lomsalioa,

C* lires.
- s» i in* imiiimr »ic »;i»l|- i i , »• . t . . . , . , u*-*. m.i uumn. mu >rcs a lt<

/ . (juand el i s sont hatches, ont un** soient aussi ma payee* que dau- m !».*« . n r.. «. i ,•s » l'sseimuices (spores) ... i. . , 1 .- 1 v. .. riuus lu rc-souu.es il • tous- i » ; . » , i v Halite ties elevee. U autre part, j la province d»? tfnebec Nous a- j »* i ,î -, s •..s .iegalement bien le Iroul » , 1 ... . v . . * > 1 u.tns muas »cs vieil
, „ , , (''tu peut .“Il g* lin i II a 111 s allail/lt ; vous a dit et nous le r»qn;tnils : »K-s ttr es disnouihlcset neuveut reshtr peu- t.......................».. ,. . . 1 . , , ,. . ; '

> parois:

c’est nih* boule
Une de ces pauvres liiles é»ui- 

vatt, la M'iu une dernière, a MJe

beamauij) plus rajuibunent »jue 
'«•lui (b'.s graiio's revêtin.'s d • leur 
•ui vdopjie,

ii .i» » : Lenveloppiï »îes graines «le trè- Gaétan»1 de Montreuil «*t lui
mur** convenable, telles quelles n» t »• , ne «'".s«i trouvent dans 1** »n*r|>' «l un mil-
ma), peut faire germer I» spore et , , * • , , ,,

» i* . ° n i* t n t e in | *ei les, taudis que »•»•»• «leslamiil**.donner lieu a une nouvelle cjud»»- » •, 1 . v.
i» i- - ai** ,* • i i giaiih'.s <ii* mil est m t ti «-#• et proie*fe t .Not r»' cou t r uv lui tr»*>uidu iv*'*îini*^ Une lois a I intérieur »lu corps » ,, . 1 n i ,

t i* tiia » ,* ,i i p’di l«'s giaiih's. ( ‘Iles-ci, en »: m- rapoti que tons les métiers étalent de I annual, les bac i Los de l anthrax ’ 1
so multi|»li**nt

tu Vîl*L a g 11 < u 11 im n ev i plus «a 
autulois, uii*.- l'inli sstoti |m u rénuii, *i 
tue. I u militaient qui veut lia v . i i i *

t . ■ t

d,,. Qttt veut être pi idei t, t st m^i *!’ rriv g !

Jiuggie^ A u n ci
<] C13 \ sièges,

C ininu d.'**
') oit ii rcs (ïc

failliIles, «'!«'•

Totil<*o cos* v m t urt- ^ iutil bien tuiles el so:»l ù 
v» n !♦ •* il l»>*:i m » i » li«*

1. ( t iMi-M*tn**:it <t«r M. Pare?t le ptus 
roii4;.|»'ri*l»t«* *pnl y ait «tutu les Cnn tous *le 
I K ni ** t ! i ivioit.it ion »ie son oavruj/** i»’« si plus 
;\ t.tir»* *r*»:it *.H le* voitui«‘S *|«n soi leu t «1*‘ 
» **tti* l».»uti*|u«* .-'Di >*)! i*i «* s. é* l «-g a u t #• e »• t Men 
liai es

Al!»*/ t '»ii'** ntl** v i .•* i * :» > ét »t*l is.'*,iim*i» I Je M.
ttd t rcs imperméable *• t !*•> iiiaudait si elle sVx posait à déroger \ . « liait if* (* ' • ' 1 5 * * ‘ *1 * * i • » -. t *.. r uitteui

, • * , , , uanr' ta paix el ia Iranoiulütc, dans ii-l P*'iix »'li »rrot*. ** lrouvi*r*»i»i •!»* 1 ouvrit ce h tules K*»* «evt'iiaul servaiito (bum ut*« honlicur v.ai. d’établir scs c.Lnis .. seS Lmimm Je M .......... ..
l O.l' t, | ' ! e S t !
nos j ère*. 

Revenons

ni—c« mine le 1 :i>,tient i 'l *‘J
I i'!*

• r) i ml |*an, *1* »iié turns ;
.. , seq tien»**', jreident 1 »*s rapi(lein«'Ut honorables, »*i il »*sl bien pr<diib!«* désiOMis nous o» » U|K I speviaiciiicut ou- (

sans lormer «1 » * > , . \ w ’

■i-vitle, i avril 1901.
AN II d NK P A II A PIS.

M * n u t M-lur.r r.

«pores, et s’ils causent ht mort «I , . . . . .... ». »
i* , • .a y» i : ; -, P Jdus coîiipti*!* ajucs la jov- ( •* sa vi»'d»' miser»! «t «I** ab»»ur,l animal, et que »*cltii-«*i soit enterre I . , , 1 , ,,
salis èhe disséqué ou mutilé, »•*• qui
laisserait ai riv»*rl’air jusqu’au sang.
alors au bout de peu ci»* temps I**
vegetal meurt «*t U ne tv-t** n,*u
qui puisse «levenir nuisible d m

de 1 ur \ it alite, mh* I ««ju»*!!** on ne un*' c»'tl»î j»*tine ii.l**, ibsauiraun** ( 111 ,‘l',n
MM. Ni/ iic Levasseur cl K. Ihijiont

niter»' atm'.*, taudis *juoîi ne court no la regrettera |>as si cil* j»**i|t .* * * , ' 'j llï ^ |
1 , 1 . . mi* pm t» l*t parol i I .< w .1, I un «1 rs

aucun iiMjm* a m* s* rvir «I**s gr»i- entrer au servie:• de lurs" in * 11r«*s ,
u s »1«' li«*lle au bout »lc deux ou »,o»nm»* il v «*n a b*'au*ncilh* n

.

*r«u> aii", si «• 11• • à etc bh'ii emma- m«'r«*i ! 
ga.sl n«*i*

grands « e tr» n » tua»s Iram.a^ d • ta |
1» p !*M | 1C. ! V .1 lif p.tl I » ; 11 a
«il un Irai <( i n a

MANUFACTURE DE
•

ENGINS, BOUILLOIRES,

MOULINS A BATTRE,

MOULINS A BARDEAU,

MOULINS A S< IE ETA CARDER,
POMPES, CHARRUES,

POELES, EVIERS,

VAISSEAUX EN FONTE,etc.,etc.,

Reparations de tous genres
(jrÿd.es seuls manufacturiers au Canada, du célèbre

ÂRRÂOHE-PIERRES
Fab ulé par J. V.'MONFETTE, in oHobro 1899.

Conditions Libérales
,,.w,.... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ... —----- - - - - - - - - - - -- - - - - - - - - - - ■ - --- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -f.TPW..!
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X

,x,;TU 'Udepart des trains de la

Si l’on n*y prend gard«\s' I** > »rt d.ic u m «les :«•»<! i d, dp os op il'll»* I Mil."1.11- *i»-\»-||»l IHIIMIMI' 11.111 i I . 1 .v .
1 Cll;t , -|* , » ,i La vitalité de in grain»1 de mt d«* 1 institutrice n est pas rendu *>o .s « i >)oiii qu il y a qu.ro/.c prêtreslu Min»*, loulclois, ii arrive près- • . * . i 1 . , ,illu .1 I1V . ,soumis»* a .’«*.">ai varie b«aucou:> »»ur par »:••!.xque toujuuis, aussitôt apres la mort,queLsm.g s'éohniip.* par i„w.*J n'" J ‘ ' ‘ ll,*,z '« !»‘»hv*.imI.' rcn.'.lier a-v •• t.o|l,|lls

I.*» ouvert lires naturelles .lu i J ,.,s f?"'"'1 "«""bre .les eeliiin- Ktnl «le .hoses, 1V n * .-H. n.*mei. t .1
rlavre .l'une vieiime .le Cntithrax ; !' J:.'!’ 1’. "u ',HM,r T"1 °"' j.*iui.*-s« en so.illma

nient 1 «• t «a«'ta i«' «b* Moutr ml «lii »v»*«... • i . , , . germe «* t dans » in«i m*u •
c est pourquoi il c.nI du diivmr «lu , , 1..

i,* ■ taux a «'t«* mlerteur à <.» p<cultivateur d avoir soin «ju** i«* » a- » 1 ,
» . . -i. 1 . . i."" mauvaises graine.", bien

OUI ont le >l.u>' «VS ,|.u\ pan.i-Mx
MM. I)up*mt ». Lcvass ut oit j».iilc 

»u<*ii et i aj al i icnicul • une rcu * 
i » i« »i) import.iii'c «»m ni"ée par le** soi 
»Ja iè»creml 1‘cr»: 1*. non, cl de M. JL-*|

i.AKH D’AlvTlIAHAiSKA A 

VICTORIA VI LLIi.

TUA l NS ALLANT À L K S T

. |U

(Livre soit brûlé aussitôt après la 
mort. Il n»' la at (Lut" aucun cas 
écon her le cadavre, sinon la mala­
die pourra m* propager non ,s«*u •*• 
tuent parmi l»*s troupeaux »l*î,s al**n- !
tours, mais au *m « liez les iann«*urs »
.i -, -, un «*. nanel leurs atd»\s «jui s ‘cupcut a ♦»u*1 ^

« t w I » '

pour »‘eut. beaucoup d»? bons s *n
jll«' 1* Il t*s t des peupl»1

ph'.-o ites dans pr sque l«»tis les d«*N individus ; 1* s m s s** bornent 
| «*»di m t illiuts, étaient moins nont* a bien mitiger et bien dotmir. es 
, i»r :im*s «pi.» »lalis |«*s tr»*||.*s Le aiilr«‘sM' glorilient «b* peiis*'r lieu- 
taux le plus eh-\t* d** man va i>**s

angn. | («>|»m» tan »IL- '* l’Lmile/' 
lis y «>at icm aille i’a.' v ,cil le j • ! i: 

> comm*' -hvinjiaiIiKjiic-.
11 nous soluble

',s i lixj'Tcss.................... -I.ôo b rs A. M.
Accormiodation ... î( •)*> ins A. M. 
Kxpr**ss................... 11.10 n rs A. M.

| u* «les inülic-s et tics 
mi il r> «le m>s * ;m .iiiu*ic> in* votaient
m ^i a * 1 a vas »l.» e « i *. venir ai i m 111* i « le i A »:»*« un lit o» la t ion .... I 1 • tu bis A. M

Express.......

ALLANT À LOU MST

ib*».» b rs A M.• ••••••

o
DOUX

lever la peau «1»' l'amm il.
Le ministère d • l'agriculture fé­

déral a publie un bulletin Imitant 
de l’anthrax et faisant connaître 
l’cflicacité des vaccines de llast«*ur 
pour produire 1 immunité 11 »*M 
facile d*» tuor les bacilles eux- 
mêmes de l’anthrax ; mais leur" 
«porcs résistent aux g»irmt»,i«l»‘s or­
dinaires et meme a d» s degrés d«* 
chaleur <jui font périr d'autres 
spores de bactéries.

Si la maladie est laissée à i*l!e* 
mémo et qu»* l’on ait négligé tout.* 
Jtp'suro préventive, non M'ulem ut 
on pourra éprouver actu«»llem«'nt 
tic*, pertes sérieuses, nuit." !«• >«d

nuix ceux qui mangent »*t dmm**nt i * „;c 4i. - , ,
. r >•. i., .ii; • .i .• . • . I. oig mis «tioa clemock tes dr colon•"faim s a la livre s »*m trouve dans bien, mai** viv ait c«

« » n de mil reçu de sent '
s’agit d«* savoir si muis Voit*

Express..........

•N't tiL.leau ; il y eu avait h* nom­
bre étonnant de 2*17,dim C'étaient Ions I

j»itis souvent des graines de amélior r «•soit «b* m»** 111 > 111 u 
l»«)t«*nli h», »I • plantain, d * pi*nt»* trias

’ux h 11 »’ n* i ation et »le rnj-atricaicnt ne peat mm-
ruT »lc »Ievcmi iikü Inné cl jmis t tti *aec. i . . , . ,

l/ojimon j h 11>. t ' ji ,iua M(>1 (|. i.his’ïlresser aux agents A rt habnskn

3.01 h rs W M. 
Ex pros..................... 0.15 hrs lh M.

Pour billets »‘t i n format ions s’a-

• • • • •

iir»- «juebiue cho>c pour en |»li’s »1 allcnlioa a \ qmstion vua Station, à Mde II. (iaudet, Victo-
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le 11 co ionisation, de r.igrimditir -, du ! riavilb», et Lavergne iV i î a r lien il \

O"»' 111*' »'| « i.' |»;is.s«*l agi* Peux I. I < ./_.7CO* II- il m r ni a nu

«lêtcloppetiient ue iu..i i«*ssou:c:t*>.
Le I..IC m- Jean » .i ie lé aux grands 

c ! très p.u un < h min de fer, « i aussi
mmiunicaiioi)

e»‘b uitiiloiis »oiitemiicih «1«* l’ergot, vaste champ ouw t devant * ... .. ..
, , t, . P*u »l cxcecentcs »;<

mats en petite (juautlt»'. L ergot tju«iu»l >•* niotlra-t «'I •* a ,’umivi»* ! .

( i\ k<i m M v i; n.v 

1 L**s helm's ”

lui-mèino étant intecte, p«*n»ra coin ... , .
, \ , Veils |>;ir i«*s»j u Is |

iiiuniquer ensuite la maladie |n»n- * 1

est till*' »*X«T*»I"sali ■»• loiigm'it."»' 
oui nllecle i* " graminées, et l in- 
gestion »l«* loimag»* qui ,*n contient 
»'st t les «!atig»»n»iis»» pour les ani­
maux Igrains ergotes *ont 
h° t«', cyliiulrt jucs, «I « nviron un 
huitième d** jm u* ii lougu»*nr «*t 
d’un diamètre plu*.» m cmhv «jne 
c lut »l m • grain*- *! mil.

1 t«*.s re.su! at< »1«* «•»*". iuwmpm- 
11 * ns i» rcsMirt que i’nu «|.*s ino­

uï.m vais»*"

I< (»n>tiuciioa d'une liir «.• !
i

Fai ill !i'a*i Icîit »te eliassi*

U*1 t lia ! h ur»*u\ a«,ci»l**nt «1

j ai 

min
ici jusqu • la ! > « i •* I iiuch, cl | cuoélir 

i squ'au N » » » • i t > ci, donnera nê« « s. i 
jeudi» un » J..SOI nouveau :i celle j a'I.e 
»ie noire j ay**. »*ui c »îcs plus interessm-

noiair*'s. a Arthahask.iville.

JOSEPH AUDET

\

MEUBLES!! MEUBLES!!!
VIM'S K N TI!Ut!Vi:i!i:Z u’kxcku.knts kt 
DK TOUTES SOUTES AU MA O As IN DE . .

M. TREFFLE MAHEU

8a>M Vol'S TltOCVEUK/, K.V.'Olii: A CETTE IM DOUTANTE MAI- ..xp* 
SON DE COMMEIÎCK DE TUÉS JOLIS SKHVICES DE VAIS.

SE LE ES, DE l’IlAM l’.ltES ET LES M El El.EU |{ ILS
niovisu>\s i.ii'E voi s «tissiez vous

l'IÎOClKEl! EN CA Ml'AON IL

LE TOUT A BON MARCHE

Aile/, an «lt*

M.TREFFLE MAHEU
ARTHABASKAVILLE
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■I N |»t > S i, külDi* > de 'logic*. M, V «i ,»t *!■ » iic.r '!»* )»•* 11» t «i r
l nioui*a.ioii, ,'giu nliurc, ms.iucli >n 2* tu

!» t ?«• « |i.
1». Ol .1 ! 'I.fis

• a* tau.- i 
I* lin! IclKM'J1 p t !• |

• •
ch sse m i rivé, bi«M*. à t i rand'- 
Mere. I u munim* ,1. Il Dupuis 
lai"iiit la »,lia"s»*. lorMju *'ii v*«n an t 
Iraiichii un * c otur.-, il remit « n

i» I) 11» j ne, .i * mi i n isu .i » ton c» lance «ii » , 
ihHkj ie «le nos !»• «ii.it » . i .n ; on v

v»n a 
\

i gianum*.
y a|m*vIons r.iticiition de i 

n *iiitti s «i • t* uni* volonté.

vè*î- , «Mc
I mit 11 i*iii «1* i »'»• i!*'i»M*!i, «tci'ar.i t imi •!«• ÿiu-

llllVH
*i.

S IrH r»•-*»
« » .V

j i»V .I *,il

1 ! !.•

t »

, , i gr.itues hoitl dissém tuées »*n lon««r pleine pnltrim* i.» idiarg»? «U1
dau t des stades. L«s spores du . „ » , , 1 : • •» 1 n
i ;i. i» , . ,* * ,* large est leur .smuts av »•« .*." l iS,hbacille dune manitie ou dune

‘«•n La Patrie 4 1!

al! Ail

:»r

u r .".unis av
grainet agri»*o| s S«*mé.*s wuu*iiutro j>éiiotrcnt dans 1.» sol » t v V. ri.'• ‘ ~

1 ,,, . . , . • des graines m» oj
Testent a I état dormant p* ndant un ir ii.. , » ,
grand nombre d aiinei'S. La peau. L* „»........ . . . ,V ii- » «1.1 lacih'inent pr.'ti lr«* i*i.*«l
ios poils, la laine, les sa..ois et les 1
vorin'8 d’animaux infectés, s’ils ont 
été souillés ])ar leur sang, sont »*on- 
tamiués par le bacille. Au con­
traire de la pleuro pneumoinu »«m- 
Ingieuso, (jui s«î cotnmuni(|ite scu- 
h'iiieut |>*r le contact d'animaux 
vivants malades ave»! des animaux 
vivants sains, l'infection de l’an-

Ltu fort u m* «uiasMutr moiir .t
until»'1»'" fourra* p’^qu** instantanément. 

g»*res »*t de iièll s, **ll.*s puiv.uit Une veisve »*t trois »'niants lui
prendre pied avant survivent, 

qu'un u t lait aucun » ilori pour es
de! nu r *. D » n s l»*,s i «*rr»'s »* u 111 v«***s ^ ^ ^ ut I oui ••!) A »< t j* i »* n i <* n
la j> c>«*u»-»* »l«*s mauvais*1" limbes 
p ut avoir un bon *»P»! eu ce Le p;ulcm«*ul autn»dii*'U a de 
qu'elics rende il 1«*> binages ol» i- nouv au été 1 théà i«* «l’um» lutt«* 
galoires ; mats dans l*'s pr.uri«*> h à »'Oiips d-* p«»i g »'ittr.» l* s déjuites 
les pàturagos e le n u pas iiièiu** alb'iit.inds * t *• »!«*|>ni«*. i* bèqm‘> 
cet av.uuag*. Li»* l**s pr»'iinout .*ti H s’agissait *1** la qu»* t ion .!»*>

Avis aux Cultivateurs
SEPARATEURS

ALPHA DE LAVAL

«-«•r lo ri»*- >1.«!jî<

» !» s 11 » * t »4*| tou *li* >»*H

USKNt At’PKT,
}*** 11,11 or ;»!«**»r,

Vi» toi i.ivillf

4 X1 T C

B*«i»*i' ICi*rrerics vi |4ui 
t i*j'.«u I*rivées.

t.*-H
, .. . . tout ti'inp* la i*!)»’** d*' ni m «•> il lli»*b**s de »*li**m i n > d»' l r dans l<*s ,« ’* »- .(i i

sü '“VT"0"' ,K,r.'lC8 plus u» i lo», diminuant .la, «..»» U l,-s A.!.*m ,,.U ,! ...,i,„. *: ! •
im.ux vnnntB, A moins qu on ".'*»! U;, „r du |.n, »„ du ,-;».. pi'elles lissent imorini e » I t » *

*;sü ,ü snng contenant dc.s l»a-u, a loujlll|ts j' tfl„. nll.-man.l.- —ul.-m.-nt. 1^
cillos conlAinincr lu nourriture ou JrVüjr, • ,onir . ,,ir T. bù |.d's »dai.lni.*nt «... .r ,,„U ,,
vire iiioculu A une blessure ou-1 ujt(l ,, «Mf-nt pnl.lie.- .! ..»< I - ,1 •..« bu.

r \!

Nous avertissoiis le public que 
nous n«* serons pas responsables 
d’aucune dette contractée «m notre 
nom par nos emplnvés excepté jiar
notr»^ agent autorisé, M. I). 11. l\»n-

n,,,1e Beurre nViiu*! *i*nt ,Pr njngton de St «'Julie

II. M IMilTIî *V (%. 
f}uéh»'*\ t» sept. 1^94

« l Vt'll lus

verte. 11 faut redouter comme i iit m. ......- „ » , .11,,,.. «,• n . % , tiit,lL«'itr inopMi »b* u*r**r d)i 1 iv**ir -u*l!loyers u înlection le cadavre ainsi!,.,, ,lltf ,J - - «air»* <1 un o»«|tivat«uir «i n* mr " at»i*» t»

il mu 1
g iH's, » ! I*'m.in»l • et t • ii • 1

«i. «ii,*»* «i »«»« 
O' - I'* 1 oiuli*

M M r co 1 \

- *•'»» » U t • H .»«|♦
•if, !’*•»-u
•i\, Si-Mbcit *1»* Warwick. 
- .1 v»*n Ift* »\." S«*t»»r*%v*-iirs

A r • tiiil» »sk »
• ' 1* r « <*«*s

h m

1
©

enBonBOP

que les déjections.
Si après la mot t le sang r«»>th 

tom duns le corps et que par «.*«-- 
tampons satures d une solution 
«l’acide phonique au 20 1 our cent 
ou en eut pèche la sorti»' pur le* 
ouvertures naturelles, pui* «ju** 
i’on transporte, mais qu’on uon.»l 
aie, lo cadavre à l’endroit pré­
pare pour le brûler, il n’est pas 
probable qu’il y ait aucune iuf 'c- 
lion. Comme mesure de précuit 
liou, il faudra toutefois parlait»*- 
^nent désinfecter la stalle ou Puni- 
înal est mort et ce qui l'entoure, 
aussi bien que la charrette ou le 
Tchicule dans lequel il a été trans­

itai;! s!
I n«'

i'«n** »*n*j »
l’étal d • s**s piîiir.**" »u d*? .s• *» ,i,*\?n- gé* Dogro- nmt". «1 i injur
rag**". Si I on con.sidcr»» !*•> un. «ml • t.» *•« liing * <

L«- pi*'"i(i»Mit «i «i IicicIm* it li a «iû 
m|- pré ,*n s 11>P mliv ht s *an»v |> *ml \ 111 un

» x • ng.ig«s « 1.« n > amen
»*îllt lire «l**i g! ;imili«'* s t«
i*t »lt».i liL'Il»'.", «»;i r*connaît l impor* h1* *f‘ d b ur» 
lance (l’arraug •men s par i >qu *ii 
le Ctihivab'itr puisse savoir «ju.*ll»* 
est la (juatite »!*• la graine «ju i! a 
achetée.

i -tr 1 «iit'iit h ,» |
■ 1 - n-* t*mn«*tit pH «• nu.«r.* 

«*• u "• | iMirr««nt I».^ i.*fiM*|itc 
Ut)*.*i **! :«•» 1 r • intoriici*

Kit \\«;«»!< m \i:c; r v 
M-Aumti «u* VN itrluck .

V p 
»1

1 i
)\ ;\

i»)

acres dexcellenteslerresQbléà20FL'ACRE
XGFXLENTEf.
AI90 Ml LLES^U 

Seulement dim des plus beaux ports de merde l’Amérique
vit» pays pooif Les Industries detoutes sortes

Rempli de Pouvoirs D'EAU
(gEAU glMATffCOMNICAWfeCIUS

.« Lt lii U A t S)

rouît flEN$EiGNCMENî$| S'APftlSStR RENC DUPONT,
4M*.* 5< t«lO»U**lH 

c lu - M. * I »»< *• /f *X.

H.» . A. « », 1giuu,v^Ni»ü4

’-.i.- -v>

Dans l;i |»olili«|iu

djtàiïîK Ta
«•VLL.tK 43 HEURES

Blancs <lc lislcs(,icc-

VIO rom AVILIE, ?. 9. F. X. LEMIEUX 4 Cie

La population Iran •o-aiinMtcain*'
»1«' Fall-Hiver e."t a tu»'ll»im«'iit r«*- 
pn'setitêe a »’bôt»'l »! • ville j»ar un 

tOl'clICS Cl tic Tôles (I CVîl- édh*vin «*t «juatr* »»ms H t*i". soil Arréle la Toux vi cliiisse h* 
l x cinq membres »lu goiiveriieineut Itliinrc
Illation Cil veille a ce muu i.-i I» »l. .‘I non |»a.s «| )i:«l i«*. |a.,T;,MciVi Eu.tivvs ltroin.>.«}.il«in-* soi 
burc'lll iCOtlIin»' il •! etc *inih»n«»l lil«*l J».tl i'.#0(*ut *• r).»iin.-o*« un j «or, «le ipiéri-oii

1(1 ’ inadvertance, jus «t« j.hu*«-t-.u i*ii>

M l.**m «y ( i*-t»l :n.i iitciuifit <0:1 tnng «5iti en 
l ire I.* » r»’«i ten»»* du Pr l'oulin, î (jurhpirfl 
tels il u lii.tri lie «ii* Victoria ville.

LIQUEURS ! LIQUEURS ! !
C *ux (j ii ne vivent p *< iini»piein«*nt «l'tnn 

lie i•»riv«,r«*nl au iua*ja«ifi «le M, l.finny |

Agi ii t « (IhlsMintiM'c < ( tic
l’iê.s < i IMnot'iiienf*

HiNfil GIRARD
Xüi.uiu;

RICHMOND, QUE.
Bureau: - ALEXANDER’S BLOCK

fr N eu* pr* t* ns sur I » i 1 ’ •' ! s polices <1 assurance 
, ... - V|» i'I.mju*", *i«dieniures rniiiiiciiinlei, a u\ mil-

T "tV'u E vT ! : ' ....,y* ® ••**» (OicoIhIkic»»ux(abrl^u«iâe |i«roliw.
Uy... Wl. -ky, \ In. *•«,«« ! '!«• 1 huit |H>.,r c-nt.

il ill* Visite est Sollicitée

X. LEMIEUX .» CIE.
II n s .le r.'censcm,. it no ir .‘oleH, |. , , ,

VV' lJie au bureau (le PU MON. i A rtlmU.kav.il,, 3 jan. I»02. i

la- notaire Girard, tiendra un bureau 
à K INCISE V 1 KKNCH VILLAGE, à 
Hotel Lccleii, le m elle 311e mardi- 
de tha jtn: mois.


